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1 t'o-\v’ip^A ai- ti, t été conduite
; mi grand ga'a de l.yon
. aux Tuileries, pot!%. ire leur 
j visite de noce ils s %^faient au 
P .liais Roval. .

Le couole ne fut pas l'objet d’une 
curiosité bien vive. L’intérêt ne se 
poitait sur lui une très accessoire
ment: on songeait plutôt au* com
plications dont il était comme le 
messager. Depuis cinq semaines les 
détachaient journeaux et la bourse 
pas leur attention des paroles endu
res adressées par l’Empereur à l’ara 
bassadeu.x d’Autriche le 1er janvier 
précédent. Le mariage du grince | 
Napoléon ne pouvait que leur servir 
d’illustration. J i croisais précisé
ment avant hier sur le boulevard le 
comte de Hübner : il a beau être 
aimable, c’est le spectre qui me rap 
pelle toutes nos fautes ue cette «u-
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“^ENTREPOT DE MEDDLES
relief nos défauts et nos ridicules 
pour faire ressortir l’antiquité 
les mérites île sa race. Aussi le 
chagrin, à la nouvelle de son éloi
gnement, fut-il très vif.

Le Tout-Paris aime moins qu’on 
ne le croit à voir disparaître ses 
acteurs de prédilection. Le i ô e de 
Tcheng Ki Ton g ne lui semblait pas 
termine, et il se demandait à quelles 
raisons le gouvernement chinois 
avait obéi eu enlevant un homme 
si sympa'hique et qui faisait aimer 
la Chine et les Chinois. Tcheng Ki 
long avait été réellement un vui 
garisateur.

Hélas ! il Ta été, parait il, a ses 
dépens.

Il était sincère lorsqu’il procla
mait sa passion pour Pans : et 
comme tant d’;i,ilires *ou le sait 
maintenant), il n’a pas su résister à 
toutes les tentations de la moderne 
Babylon-). Causeur aimable et fin, 
amoureux de luxe, ses relations 
avec des étoiles du théAtre ou du

sous lequel il est le plus profitable 
à la fermentation et de maniéré à 
ce qu’il produise la plus grande 
somme de résultats dans le plus 
court espace de temps ; car plus on 
fait rapporterd’iutérôt à son argent.

Presque partout on a la mauvaise 
habitude de ^charrierj les fumiers 
trop Ion g te nos à l’avance sur la ter
re, et de les y laisser amoncelés, soit 
en une seule masse, soit plus ordi
nairement en petits tas. jusqu’à 
l’époque où Ton épaipille le fumier 
à la surface pour s’enfouir, plus tôl 
ou plus tard, par le dernier labou
rage de semailles.

Rien ne nuit plus aux fermiers 
que de rester ainsi exposé des 
journées entières à l’action de la 
pluie ou du soleil : ils éprouvent des 
pel tes en gaz fertilisen s dans les 
chaleurs, ou en purin dans les temps 
pluvieux. Certaines parties du sol 
dans ce dernier cas sont engraissées 
trop fortement tandis que les autres 
souffrent du manque d engrais et ne 
donnent que de chétifs produits, i t:

Un fermier belge qui verrait con
duire aux champs les fumiers un 
deux mois avant l’époque néces
saire, qui apercevrait les petits tas 
et la manière dont on éparpille ce 
fumier à la surface du sol pour le 
laisser dessécher et se réduire près 
que à rien avant de l’enfouir, ce 
te fermier sen letournerait ch z 
lui persuadé que nos cultivateurs 
oui beaucoup trop d’engrais puis- 
qu U» font tout ce qu’il faut pour 
leur faire perdre de leur énergie et 
de leui volume.

Sachez le : dims les pays bien 
cultivés on a grand s un de ne .por
ter les fumiers aux champs que 
lorsqu’il y a possibilité de les en 
terrer immédiatement ; on les étend 
aussi et très egalement à la surface 
puis on les enfouit rails plus atten
dre par un labour léger.

CONSERVATION UES PATATES

parlement, dans sa pièce la plus 
h ibitée, ressemble à une cellule de 
religieuse.

Sonjgrand père, Charles Alb°rt, 
toujours debout avant cinq heures 
du matin, « onmençait invariable
ment la journée par une prière 
d’une heurel devant un cricifix, 
puis il mangeait un morceau de 
p «in et buvait un"terre d’eau gla 
cée. La vie que mène à Moncaheri 
la princesse Cloulde est réglée sur 
ce modèle. La jeune femme aux 
cheuevx blonds qui n’avait pas tout 
à fait seize ans lorsqu’elle franchis
sait panr la'premièr^ foie le seuil 
du Palais Royal, le 2 février 1859, 
en comp'e à présent quarante nuit. 
Elle ajblanchi, elle commence à se 
courber ; on sent qu’elle ne lutte 
dIus contre la vieillesse qui avance 
prématurément Deux chaises, une 
table, un prie dieu et un petit lit de 
fer, tels sont les meubles de sa 
chambre Mà coucher. Une seule 
dame de compagnie, Mlle Irène 
Daliano, appartenant à une famille 
noble de Piémont pirtage sa soli
tude,

1 a princesse ne so-t 
jamais de sa retraite. Elle y 
une ou deux fois son mari ; elle y a 
reçu plus souvent et plus longue
ment la visite de ses enfants qui 
l’adorent 11 a fallu l’événement

La Princesse Clotilde
On a lait tant de bruit autour du 

défunt : si nous parlions mainte
nant un peu de syvt uve ! Lui, on 
continue à le di siffler avec la même 
vivacité que s’il était là pour répon
dre. Les uns disent, en TexaPant ■ 
Quel caractèie 1 Les autres répon
dent, en l’injuriant : Quelle absence 
de sens mora 1

Elle, c’est tout le contraire. Elle 
parait quand son devoir l’appelle et 
elle se montre juste là où elle est 
attendue ; puis, sa mission remplie, 
elle se dérobe et retourne à sa vie 
ascétique. Mais partout son nom 
n’est prononcé qu’avec respect ; un 
peu mieux, quand on la rencontre, 
on se mettrait à genoux et on lui 
demanderait sa bénédiction. Pour 
quoi T Parce que chez la princesse 
Clotilde, la fille des rois n’a jamais 
dérogé, l’épouse a été irréprochable 
et la mère à la hauteur de tous les 
dévouements

Mais quelle destinée inouïe que 
la sienne ! Avoir donné sa main à 
un mari qui ne l'aima jamais et qui 
lui fit sentir l’infidélité sous toutes 
les formes, il n’y a rien là qui ne 
soit très humain et de toutes les 
conditions, y compris 1» condition 
princière.

D’ailleurs, la princesse Clotilde 
avait vu à l’œuvre, dans sou en- 
lance, le roi Victor Emmanuel son 
père, et put apprendre la résigna 
lion à l’école de sa sainte mère, la 
reine Adelaide, quand celle ci avait 
des rivales installées quelquefois 
jusque dans les chalets au parc de 
Siupigim.

Cependant, il y a plus étrange, 
avouons le, dans la destiuéé de la 
sœur du roi dTta|;e. Toute à Dieu 
et à la religion ca holique, elle n’en 
a pas moins été l’instrument, la 
rançon originelle des combinaisons 
politiques qui ont dépouillé le chef 
de l’Eglise de ses vtats, et consom
mé sur la tète du Pape l’unité ita
lienne. Oui, c'est la vérité pure : 
sans elle, sans le relief que son 
union avec le cousin de Napoléon 
111 jetait sur une dynastie qui re
prenait terre, après le naufrage de 
1815, la maison de Savoie aura t 
contenu ses am binons, et la France 
aurait évité l’engrenage qui Ta 
conduite au traité de Fiancfort.

l
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(Harris & Campbell.
Le ménage princier fut établi tout 

de suite sur un pied en rapport avec 
ie luxe de4la cour des Tuileries. 
Appartements supperbes, train 'de 
maison somptueux, la liste civile 
d’alors suffisait à tout sans parti mo 
nie, La Princesse pour sa part eut 
uue daoies d honneur et trois 
dames de compagnie. Au mi* 
lieu de ce faste, elle déploya l'ai
sance d’une princesse, qui ne croit 
pas en avoir besoin pour êire quel
qu'un et tenir son rang.

6a lune de miel fut d’ailleurs 
remplie d'émotions : elle venaient 
toutes de la guerre qui avau suivi 
de si près le mariage, cette guerre 
de 1859 dans laquelle les Piéi«ontais 
combattirent à côté des Français, 
Victo Emmanuel assisté par Napo 
léou ill, le prince Napoléon lui mê
me peut être plus désireux de payer 
de sa personne sur les champs de 
bataille que ne devait le prétendre 
un peu plus tar1 M. le duc d'Au
male, dans une lettre rt siée célèbre. 
Puis la paix fut signée à Villafran- 
ca et le ménage put enfin entrer en 
possecs on de sa libellé d’esprit. En 
fut-il plus heureux ? Je réponds 
hardiment non.

Entre les deux natures aucun 
point de coulac'. L'épouse prête à 
tous les sacrifices de cœur et d’a 
mour-propre, ne se montrait intrai
table que dans la défense de sa di
gnité. Elle pleurait, elle priait, 
mais à l’écart, sans bruit, elle ne 
cur fiait les cingrius qui la dévo
raient qu’à sou confesseur. Au 
fait, l’époux, volontairement, la 
heurtait à chaque pas.

S’il discutait les questions du 
jour eu conversation ou à la tribune, 
plus fougueusement italien que sou 
beau père lui même, qui craignait 
le diable, il se ruait contre le Pape 
et réclamait A outrance la destruc
tion de ce qu’il appelait le clé. ica- 
lisme, ni plus ni moins que nos 
gouvernants actuels. S’il sortait du 
toit < oujugal pour se répandre dans 
Paris, il en cultivait bruyamment 
les plaisirs et recherchait de préfé
rence les moins discrets Ainsi par
tout, qu’il fît usage de son intelli
gence ou qu’il obéit à son tempé
rament déréglé, le prince Napoléon 
était sans égards pour sa femme et 
ne lui épargnait aucune épreuve.

I.e Palais-Royal n’en était pas 
moins, à ses heures, le rendez vous 
d’une élite brillante d’écrivains 
distingués, d’hommes politiques en 
vue, libres penseurs notoires. Parmi 
les morts, crmmunt ne citerais-je 
pas Sainte Bcuve, Gautier, Girardin, 
Saint-Victor, Roqueplan ? Et parmi 
les vivants, pourquoi oublierais-je 
M. Renan et M. Emile Olhvier ? 
Tous ont rendu et rendent encore 
hommage au tact, à la bonne grâce, 
à l’affabilité de la princesse Clotilde, 
qui les accueillait sans s’occuper de 
Lurs opinions et sans leur opposer 
les siennes. On dit même qu’elle 
leur fit une fois h-s honneurs de la 
Villa pompéienne, dans l’avenue 
Montaigne

CKTTK ANDIKNNK ET HONORABLE MA 1 Ni>N~‘lH-HTlEI/bTEs "I>’<ITTAWA, 
EST CONNUE PAR LE BON MARCH,-; DK SES PRIX KT PAR LA BONNK 
QUALITE Lr.S ARTICLES QU'ELLE VEND

presque monde galant devinrent coûteuses, 
et bientôt il fallut, pour faire face à 
ces prodigalités, se livrer aux usu 
riers, aux hommes d'affaires. On 
devine si le représentant dv grand 
Empire du Milieu devait être eolli 
cité, entouré par tous ceux qui sont 
à la recherche de concessions, 
d’emprunts contractés par des puis
sances étrangères. Quel crédit, 
pensaient ils, devait avoir dans son 
pays un diplomate aussi distingué ' 
Ils se trompaient ; l’aimable chargé 
d'affaires avait si peu de chose là. 
bas, que lorsque Ton de nos pléni
potentiaires s’avisa de prendre des 
renseignements sur lui auprès d’un 
très gros bonnet, mi lui répondit :

—Tcheng Ki Tong ? nous ne con
naissons pas son père.

Ce qui voulait dire qu’il n’avait 
pas d’ancêtres et ue descendait pas, 
comme on dit chez nous, des croi
sé» 1 Mais on ignorait cela à Paris ; 
les hommes d'affaires son; tout à la 
fois prompts à la suspicion ou à la 
confiance. Et pour Tcheng K i Ton g 
la confiance triompha jusqu’au ilei- 
uier moment.

Seul, le gouvernement chinois 
veillait. Il était tenu au courant 
de la vie folle de son chargé d'af
faires a Paris. Aussi, il arriva des 
dépêches où l’on demandait si réo.- 
l-mt-nt certaines concussions pro
mises, et en retour desquelles ou 
devait toucher de fortes sommes, 
avaient été faites Un fut avis» 
également d’une d’une commande 
de fusils qui ne devaient partir 
d’aucune façon! A n’en plus douter, 
le pauvre Tcheng Ki Tong était 
devenu la proie des ratiquants et 
des spéculateurs. C’est alors qu* 
l’ordre de retour en Chine arriva.

Alia de ne pas précipiter le scan
dale, le depart fut déguisé . Un 
parla d’nue mission financière; on 
annonça son prochain retour. 
Pendant plus d’un mois, le secret 
fut bien gardé, mais à Paris tout se 
sait. Les créanciers deviennent 
moins patients quand ils crai
gnent pour leur avances. I^es spé- 
culteurs trompés, qui avaient 
escompté de gros béni lices, sont des 
enragés a se plaindre quand le mira 
ge disparait. Ce qui n’étau qu’un 
chuchotement hier peut devenir 
demain le brait de la ville. Un ne 
va pas manquer de parler de fugue 
de raconter que ie prétendu prodi
gue est parti les poches pleines d’ar
gent emprunté ou de» commissions 
avancées, etc...

Inutile d’aller à l’ambassade d* 
Chine pour se renseigner. Le u*i 
nistre nouveau ne sait pas un mot de 
f ran ça s; le charge d’affaires est à 
peine à paris depuis un mois C’est 
un homme distingué, très sérieux, 
que Ton dit, d'une grande houo/ahi- 
lué. S’il n’a pas l’esprit brillant de 
de Tcheng Ki long, il parait rem
plit de cœur et de bon sens. Le 
sujet lui serait donc particulière
ment douloureux, et tout ce que 
Ton peut savoir du personnel de 
l’ambassade, c'est que Tchii.g Ki 
Tong a quitté Maiseille et qu’il 
est e i pleine mer.

Vogue t il v rs la chine?
Ta une question que Ton oeu' 
se poser avec anxiété. Les chinois 
ne sont pat tendres pour les iouetc 
naires en faute. Une tô.e pour eux 
est bien peut de ch >se. Tcbei-g K'. 
Tong a trop d’esprit pour all-r d m 
ner la sienne : elle appartint d’ail- 
1* ur, comme sa vie, à ses créa n lier-, 
qu’il v.endra certainement dôdoin 
mager.

Tcheng Ki Tong 
du Moulin Hsuge.

Dix pour Cent de Réduction sur tout Achat Argent Comptant.

HARRIS ani, CAMPBELL,tragique du mois dernier pour la 
décider au voyage de Rome: jus
que là, ses scrupules de conscience, 
qui n’avaient pas fléchi même à la 
mort de son père, l’avaient empê
chée de mettre le pied dans la Cité 
des Papes. Mais cette fois, les 
constances lui créaient des devoirs 
supérieurs à toutes les autres consi
dérations ; elle est donc venue s’as
seoir au chevet de son mari et elle 
y a pavé de sa personne avec un 
dévouement admirable
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; toutefois,
elle a décliné l’hospitalité de 
frère au Quirinal, et elle s’est 
tentée, durant plus d'une semaine, 
d’un modeste appartement à côté de 
celui où agonisait le l’rince, à l'hô
tel de Russie

ituroa.

J. B. DUFORD,
70 RUE RIDEAU

Un savant d'Europe, M. Schri- 
beaux, vient de recommander un 
procédé pour la conservation des 
patates pour Talimen'ation au pni - 
temps et en été, qui pour nous 
parait très rationiit-1 en qui mérite 
d’être essayé sans retard. Il sagit 
d’empêcher les germes de se déve
lopper La ptUle ainsi traitée le.-te 
iuiavte j-ans perdre sa qualité el sa 
force pu-la germination. Il s’agit 
de tremper, pendant quelques mi* 
notes, les patates dans une cuve 
contenant un à deux pour cent d’aci 
de sulfurique Un fait ensuite 
sécher parfaitement la patate avant 
de la remettre en cave.
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LE—

f i iiiROULEAU s<i
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iIIl ne s’est donc jamais trouvé 
qu’un homme, un seul, pour refu 
ser à la princesse Clotilde la justice 
qui lui ebt due: celui là qui môme 
dans son testament, n’a pas si: par
ler d’elle avec le respect que 
mandent ses vertus.

Iii(‘illi:uiiiil <|tl»li 
* Ue ( "liurlion 
Bitumineux

IJe poserai tout papier acheté à mon 
Magasin partant <lu 18 aviil pour 

io cents le Rouleau jus
qu’au 15 Mai.

Un ncito

Je voudrais 
cependant glisser ici une explica
tion qui intéresse la vérité h «ton
due.

Bien Criblé

1. F. BELANGER, Kt ’I aminé.

O'Reilly & Heney, 
BLOC RUSSELL 

Rue Sparks

159 Rue Bank. 1
C’eet le 53 janvier 1859 que le 

Moniteur annonça le mariage de la 
princesse Clotilde avec le prince 
Napoléon. l a note déclarait que 
cette union répondait aux intérêts 
réciproques de la France et du 
Piémont, et elle ajo utait que les 
deux cours y avaient songé depuis 
pins d’un an, mais que l'âge de la 
princese n’avait pas permis de fixer 
plus tôt l’époque du mariage. La 
fiancée, en effet, 11’avait pas encore 
atteint à ce moment sa seizième 
année ; il lui manquait deux mois.

Je la vois encore : l’élégance lui 
faisait plus défaut que la distinction. 
Blonde, petite, rondelette, presque 
joufflue et les lèvres trop fortes, 
bien indi fié rente à la couturière et 
aimant pardessus tout l’oratoire, il 
eût fallu à cette enfant un mari 
dédaigneux de la vie facile : on la 
jetait dans les bras d’un homme 
déjà mur, impatient de tout frein 
el en révolte même contre les con
venances, aussitôt qu’elles le gê
naient.

La note du MunUcur avait déchi
ré tous les voiles. Le même jour, 
1 » général Niet, aide de camp e 
îeprésentaniant de Napoléon III, 
demandaient officiellement à Victor

Un n’a pas été peu surpris de lire 
dans ce testament que la Priuctsse 
s’était séparée de son mari 
des motifs exclusivement politiques. 
Des mémoires contemporains, dont 
l'authenticité a été moiis contestée 
que celle des Mémoires de Talley 
rand; que dis je? la chronique des 
deux mondes donnaient et Tonne
ront encore longtemps cours à une 
opinion contraire. Eh bien! tout 
n’est pas mensonger dans l’assertion 
du Prince.

La solitaire de Moncalier n’avait 
jamais compté avec le* concessions, 
mê ue les plus cruelles pour éviter 
une rupture elle, la, résignation 
inépuisable, lorsque éclata entre le 
père et le fil s aîné le conlit qu’on 
sait. Ur, cette fois, la mère inter 
vint, paraît-il, et prit parti pour le 
prince Victor. Un devine la co ère 
du mari, Alors la séparation 
devint officielle et définitif; ce qui 
permet, jusqu’à uncertain point, de 
prétendre que la politique n'y est 
pas étrangère.

Je termine par un souvenir, 
Cavour, sur sou lit de mort, expri
ma tout haut le regret d’avoir atta. 
ché si complètement sa responsabi
lité au mariage du 30 janvier 1859. 
Ne retrouve t on pas un écho des 
mêmes regrets dans ces paroles du 
président de la Chambre des députés 
d’Italie, Thonnorable M. Biancheri, 
lorsqu'il a dit l’autre jour de la 
princesse Clotilde, à propos du dé
cès de son mari:

■La princesse Clotilde, qui élève 
ta vertu du sacrifice jusqu’à la sain
teté de l'holocauste» ?

Téléplio No, 9*2.

semble que ce p ueèdi- détruira aussi 
tous les germes de pourriture qui se 
t ouvent sni la p taie et qui 
vent la faire pu unir, et augmentera 
par conséquei t sa conservation.

Mais comme l’action de l’acide

rrjALi^Qir
le iïV"°e ïÏIl ""’V'L jiOTEL SAINT LOUIS

43-45 YORK, OTTAWA,

J ( id Hôtel Hit H' un «cnitro 'In la < it/-, a 6lé 
en neuf.temsulfurique est de dét-uire les ger 

mes, il faudra bien se garder de
repeint et ann-iniKv

ISRAEL MOREAU,
Buts raiÈOEtraiter ainsi les patates de semence. 

Nous allons faire nous mêmes au 
plus tôt cet essai. Nous conserve
rons d-1* patates ainsi traitées dans 
les mêmes conditions que d’autres 
semblables non traitées et nous en 
donnerons le résultat à nos lecteurs.

Ed. A. Bahnard.

(Du Montn il Ho ' - , rue (hieen iJueit.)
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THE CHARLE S

Le départ subit lu chargé 
d’affaires chinois à Parie, a donné 
lieu aux détails suivants de la vie 
de ce diplomate qui ne semble pas 
être le premier-venu.

Le départ de Tcheng-Ki-Tong 
avtit été entouré de circonstances 
mystérn uses qui commencent 
seulement à s’éclairer. Pourquoi, se 
disait-o.n, ce brusque changement 
d’un diplomate dont >n appréciait le 
caractère, l’esprit ? A la surprise 
que causait ce caprice apparent du 
Célest-i-Empire, se mêlaient de 
véritables regrets. Le chargé 
d’affaires de Chine était devenu 
une personne vraiment parisienne. 
Avec une extraordinaire facilité, il 
s’était fait à nos mœurs, à nos 
habitudes, tt mieui que n’importe 
quel clubman, il savait l’heure de la 
promenade au Bois, il en connais
sait les visiteurs habituels. En rela
tion constante avec les écrivains, 
avec les journalistes, il avait même 
pris, non sans éclat, la plume, et la 
li as séneure de nos revues donnait 
asile à ses travaux sur la littérature 
de son pays. E11 somme on appré
ciait beaucoup ce Chinois rompu à 
la civilisation européenne et qui,

Baltimore. Md. 98 RUE RIDEAU.

HZlh'.’ ' •' VUE, PARIS, 1878-

A. & A. F. McMillanH W. Baker&Co.’S
Emma, uel la main de sa fil.e, au 
nom de l’Empereur, pour sou cousin 
le fils de Tex roi de Wcstphalie. Le 
surlendemain, un grand bal était 
donné la cour de Turin, et les fian
cés figuraient dans le quadrille 
d'honneur, aussi que l'illustre 
Cavour, densaot avec la femme du 
ministre de Belgique. Le 25, on 
procédait à la rédaction du contrat 
et le ministre

Breakfast dtiouH de Montre» et Bijoux
spécial!

|P»r

Cocoa,t krWÉZ-VOÜSlitPour
Lob POND’SDnquel t*<*xeés de l’hulles 

été extrait, eut
1 Absolument pur 
I et c’eet soluble*

Brûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements M/fattm 
Maux
Hémorrhuii j
Hémorrhagies |§££|
Inflammo un n s ÜAw*

EXTRACTPas de ChimiquesA quelques kilomètres de Turin 
sur la route de Gènes, au dessu- 
d’une petite ville pittoresquement 
assise, s’élève le vieux château de 
Moacalieri; qu’afieClionnait autre
fois la cour de Savoie. C’est là que 
la princesse Clotilde a fixé sa rési-

C’ect
Lanz* présentait 

immédiatement à la Chambre des
sont employé» en sa préparation. 
Il est plus <{mjs trois fois plus fort 
que le cacao mélangé avec de T ami
don, de l’arrow-root, ou du sacre { 
c’est aussi plus économe, coûtant 
moins qu'un sou la tasse. H eet 
délicieux, nourrissant, et fortifiai! - 
ka0le À DiGÉKBB, autant admirable 
pour les malades que pour ceux qui 
jouissent d’une bonne santé.

(to reed elm teo» le» Bptcten»

'■'55yjï
députés un projet de loi 
à !a princesse la maigre dot de e nq 
cent mille francs: c’était le chittTe 
classique depuis I8I9. Le 30, le
manage était célébré et le. noe- delice depüil vmgl et u„ an„
veau, époux se rendaient ensuite à depuis la chute de l’Kmpire. Maie 11 ne «uiiit pas de produire beau
Gênes. Ils s em arquaient le 1er j'aurais tort de dire qu’elle ocaupe le coup de fumier au meilleur marché 
février ppur Marseille; le 2, ils pre- château : un appartement lui suffit possible, et de savoir l’amener par 
uaieut le train pour Fans,et le 3,dan* dau» uue aile du palais, et cet ap* uue bonne fermentation daus Tétai

constituant AGRICULTURE
COMMENT DU1T-UN EMPLO

YER LE FUMIER

est une victime

I.k Mari-* hal W. BAKER 4 Ca. Oertiwtw, Mm.
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A LA BOU1

49 & 51 RUE

OTTA'

TAPIS!
Importation» du Prin 

complètes, réellement ch< 
■nier» manufacturiers du 
ulusieurs articles de déco 

goût moderne.

.sans exception je tiens 
comme valeur, quantité e 
puisse trouver dans la Pu

Prix juste, plus has qu< 
concurrence aux cotes en

$

W. HO
Block Howe, rue 

393 rue Curr

PLUIES B
Réjouissent le co ur < 
décourage souvent le n 

Les vente1 du i
jour sont plus fortes qu 
ans pas-és. Je m’y ail 
tais préparé.

STOCK LARGE, 
[BIEN ACHETE. 

PROFITS HT
RAPIDE

Cela satisfait également 
vendeur. ‘ Le temps 
mais avec de I onnes i 
des prix corrects il n’y a 
perdu (pas d’argent) ei 
Bonnet, Chapeau, Plun 
bans, Dentelles, Chei 
Chemise, Jupon, G 
Habits d’Enfants, Robe 
quand ces articles sont 
chiffres clairs e que le 
seul prix est en force str 
et l’effort constant pou 
co fiance aux nombreu 
viennent en foule chez

WOODC
CELEBRE MAGASIN

316-ü
Bue ffelli

tes

wm ë. »

iàMEMt
51 Mind wtatL-rug ou 
l>lta f -.c rvârtimc. Ti 
Qperf'. ,.r ihe kloi*»ÎK

POI

CETTE SI

Réduction
DU STO

THE PRESSNEVILLE
97 RUE RIDEAU. (NEW-YORK)

POURl'891.

Ce Magasin de Quotidien. Dimanche. Hebdomadaire,
8 a io pages, a cauu70 pages, 4 a

VINS
—ET—

LIQUEURS

L’Energique Organe Républicain de 
Métropole.

UN JOURNAL POUR LES MASStS.
Fondé lk 1er. Décembre 1887.

Circulation de plus de 100,000

PAR JOURSI BIEN CONNU
Et Réouvert

'est l'organe d’aucune 
e ficelle et n'a aucune

Le plus Remarquable Succès Joumaiishqu 
de New > rk.

LE PRESS EST WtlflURNAL NATIONAL
Lee nouvelles banales, les sensations vul 

gaires et la blague n’ont pas d'asile dans le

Le Prrss a la plus brillante page éditorl 
ale. Tout y est vtvide.

Le Sunday Prrss 
nal de vingt pages ton 
du jour de quelque intérêt.

Ia Prkss hebdomadaire contient toutes 
les matières les plus importantes parues dans 
les deux éditions quotidiennes et du diman-

Pour ceux qui ne peuvent recevoir l'éditi
on QroTiDiBNNK, Sédition Hebdomadaire 
la remplace admirablement.

Le N. Y. Press n 
faction ; ne tire aucun' 
vengeance à assouvir.

Prix sans concurrence possible

NEVILLE&C0,
1)7 Rue Rideau.

est un magnifique 
«chant à tous les sHEMIN DE FER

one
âtiBgS:

Comme Journal Annonce
Le Press n’est pas surpassé à New-York.Nouveau Service Rapide

ET—
La Ligne la Plus Courte et la 

Pies Rapide.
THE PRESS

Est à la portée de tous. Le meilleur H 
moins cher des journaux publiés 

en Amérique.
Quotidien et Dimanche, un an

" 6 mois - 2.50

Quotidien seulement, un an - - 3 
4 mois

Edition du Dimanche, un an - 
bdomadalre, un an -

En activité le 27 Octobre 1890
$5.00LES convois pabtiront de la gare de la

1IN COMME SUIT :
L’EXPRESS DE MONT 
REAL

à toutes les stations entre 
teau, se reliant à la jonc 
les trains du Grand Troi 
Montréal

.45
3.00
1.008.00 A. M. ide arrêtant 

le CÔ
rap

Otta
dn Côteau avec 
— l’Ouest, et àne pour He 1.00

to: a les trains pour 
le sud. Arrive à Montréal à llj$5.

5.00 P. M.
idria entre Otta 
nU '°

Demandez la circulaire du Fr 
Numéros specimens gratis, 

dés partout. Commissions g 
ddressez,qu’à Casselman et à Alexan 

wa et le Côteau, a un char 
rive à Montr à 8.20, se reliant aux 
du Vermont Central et du Grand 
pour tous les points à l’Est 
vière du Loup, Dalhousie, etc.
I VIC D M L’EXPRESSDEBOSTON 
I.H-U T. m. et NEW-YORK (passant 
par le Côteau et le nouveau pont en acier ; 
pour Rouse’s Point, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, PhUa 
delphie, et tous les points au sud, avec 
chars dortoirs de Wagner depuis Ottawa 
juaquà Boston et New-York. (Ce train arrête 
à toutes les stations entre Ottawa et Rouee’i

Ad
toir, et ar- 

Portland, Ri

THE PRESS,
Pottkk Building, 38 Park Row"

New-York

A. C. LAR0SE
Comptable. ^Auditeur, Syndic
ACEfiT D’ASSURANCE

(FEU, VIE ET ACCIDENT.)

121 Rue Rideau
COMME 8ÜI

Yoi k et tous les points inter 
édiaires. Arrêt à toutes les stations entre 

Rouses Point et Ottawa. Laisse Boston à 
7 00 P.M. et New York à 6.25 P.M.

12.30
Montréal

TRAINS ARRIVERONT 
1 MIDI. Express de New12.00

TELEPHONE 189.
Collections faites promptement.

outréal, Port
et Dalhousie 

à 9 A.M., n’arrête 
Iria sauf pour laisser des 
d«-s stations sur le Grand Tronc.

9.45 P.ÜJ5cr3Sl£?SttSS;
N.B., tous les points sur l'Intercolonial et le 

Laisse Montréal à 6.15 P.M. à l'arri- 
1 d’Halifax et arrête à toutes

une des plus «mol eu nés maisons oomiu«
quallflée» sons le rapport «les bas prix™!!*” 
localité des arttolee offerts en veutetSud

vée de l’Exp 
les stations. McDougall Si Uuznertoutes informations s’adresser à l’A 
gent Local pour la vente des Billets, 24 rue 
Sparks
E. J. CHAMBERLIN, C. J. SMITH, 

tendant-Général. Agent Général 
, 11 Dec. 1890. des Passagers.

■oeelgne de la grosse TarrlAre.

Ottawa,
- magasins;?—

Ut SUSSEX ET miV CHâliDIFR
(.H-11-87-» 9

Ecole des Beaux Arts jjj^Btmc k GOUDROIGUYQT

ES* Smmm «ooeentrie, qu'on» 
IU ÛMmU. «p4ri.DOM dân. tept 

pieds hdpiteux de Puis, ainsi qua 
BruseOes, Tisons, Lisbonne, ele- 
•oeus tas rhumes, bronchites, 
sslhmss.osisrrbes daa bronches et 
«e ta lessle, sBeciioes du ta peu, 
dartres, eeséasas.....

Le Ooudree Ottye», r
parlement qni comprend I, P**tta«P* **

l'&p.ës la boaae, d’apres le modèlt priéth. de l*EâU de Vichy tool se 
vivant, la peinture et l'aquarelle, les oon étant pluetoelqee. Aussi poesddet-il
tributions sont de $5.00 par mois, pour U eee elflcaattd remarquable ooalre 
cours avancé, et de $2.50 pour le cours, toe mehdtaS de l'MtOBUU. 
élémentaire. Comme nhsneu ta suit, etaet de

fondron que sont extraits les prie- 
dpee aatisepUqees tas plus seule I 
c’est pour oette oeeee qee ta 
Goudron Guyod eeesUtee, se 

ps d’dptddmta et pendant tas 
chaleurs, une butasse prdserreutoe 
s» hygiénique qui nhelohlt « 
pehûetaseee,

• Cttu pripmmNon 
U.Jt rrspdnr, untet

KSMTL-.
rue laooh, «% 

Nile, qee ee ptdpesetaTdtdlehli

44 Rue Bank, Coin de la 
Rue Wellington, Ottawa.

Au-dessus du College de Musique

Ouverte du 1er Novembre au 1er Mai par m
Dans le Dé 

dessin d

Dans celui du dessin industriel, d’archi 
lecture, de machine, etc., surtout utile atu 
décorateurs et aux ouvriers en général, $1.0 
par mois. Couture artistique, $1.60 pat

S adresser à ACHILLE FRÉCHETTE 
secrétaire, à la Chambre des Communes, oo 
sur les lieux, aux Professeurs

-------------1 ml
Montres et Bijouteries

en tour genres et de toutes qualités. Serom 
vendues à 25 pour cent au dessous des prix I 
ordinaires. Chaque Article est garantie te I 
que représente,siuon l’argent vous sera remis ! 
Chez H. NOREZ, No. 30 rue Rideau, (prè 
du Pont îles Sapeurs. ) Réparations de Mon 
très et Horloges garanties et à des pri? 
modérés.

CM

f~$Ç£ST GRATIS
• «MH

pii*ËpÉ
ssws

km—ssmMmma v_Jg5sssfill!
I Si j
| BRAVAIS»

expérimenté par le* nia* gramli MMrrint I
dn Monde. pisse immédiatement dans 
l'Eoonomie sans omslonn- r de troubles.
— Il retolore et reroiu Utile le sang et I
hil donne la rigueur nécessaire. Il ne \
aoirrit jamais les d-:i!
ts daller fmifiNonseï Confmfeposs. 
bigtr laSigitUrtfl 8rira;s,i»fri»f$fit»a« j

LtT.IL : leurs* Lia LH.km». II*.
Gros 140et4*. St-Lasare.Psrts

£

Vente a l’encanj

de meubles

face du collège des 
Meubles de prix et t 
noir, tapis de Br»xelli 
à^10 hrs. A, M. Le

b et d’asie isiles de 
très bon état e 9 
ideuce de la déf

premier'choix 
91, à l'ant ieu- 
Mrs Fleck, en 

nés demoiselles : 
beaux en noyer 

Ile», etc tous les jours 
tout sera vendu^sans

C. LKVÊQUK, Eeuiteur,
71-rue George,

Itl'
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1 meilleur original disponible

LE CANADA LUNDI 11 MAI 1891
m

ADRESSEZ VOUSTELEGRAPHIE —Lord Sali» l ury a consenti pour quelque 
temps au tnodus vivendi existant entre 
l’Angleterre et le Portugal au sujet du sud 
de l’Afrique.

Un assez bon parapluie pour 70cte.

LE SÉNATEUR MILLER 
FAMEUX CANAL I)U NI 
Nkw-York, 11 mai. — D’excellentes 

neuve'les nous sont arrivées au sujet Je 
l'entreprise colossale du fameux canal Nica
ragua par le sénateur Miller qui revient de 
visiter le* travaux. Sous tous les points de 
vue ces tJavaux marchent très bien et 
rapidement, et il répéta ce que mainte» fois 
il a déjà dit avant de quitter Grey town qua 
e projet du canal est réalisable, et que par 

conséquent, il sera creusé. Le peuple 
américain en est convaincu lui même et s en 

à la propre parole dn Sénateur, 
il n'aurait pas les nombreux 
les voyageurs qui ont visité 

et le commencement des

donner

j^cjl^æda- STATISTIQUES
Journal Quotidien du soir

—A LA—EUROPE

COURRIER DE LONDRES

hael Davitt, le 
a fait voile hier, 

Après avoir 
se rendra dans

La grippe y r^ne 
qu'en Alsace-Lorraine 
tés des provinces rhé-

PHOTOGRAPHIE D’ELITE
—ET-

Voyez les Prix
, w , _ ~ ».............. -r,. Durant1 les cinquante dernières

LA VALLEE DE L OTTAWA années, quinze millions d’étrangers
y ont débarqué aux Etats-Unis et s’y

sont établis. D’après les statistiques, 
cinq millions sont arrivés depuis 
10 ans
seule donne

U'r
DKKS, 11 ma . -Mie 

tateur ir audais,
Lus
dm PARLE DU 

CARAGUAde Liverpool pour le Can 
visité le Manitoba, Da> 

laho et la Califoi nie.
Les staristiquts mortuaires 

une augmeuiation très sérieuse 
mortalité en Angleterre 
en souveraine, ainsi 
et dans certains

Idajournal Hebdomadaire à 16 pages

DE NOS; iCelle émigration à elle 
une population plus 

grande nue cel.es d’Irlande, de hol
lande, du Portugal ou de Suède, 

résulta

BUREAUX 414 et 416 Rue Sussex
OTTAWA, O-EST T. GRANDS PORTRAITS

—ET DE—Quel sera la
mense invasion. Quelle gen-e 
d’homme sera l’Américain de l’ave
nir ? Le vrai type américain chan- 
gera-t il, écrasé sous ce déluge de 
sang étranger ? Sa religion, 
lois, ses manières et ses lubitudts 
s’effaceront-elles sous un change 
ment radical par suite de cette puis 
santé infusion de nouveau sang qui 

? Coin

t de ce te unLundi 11 Mai 1891 NOS CRAYONS
117 Rue Sparks.

Quelle
Des ili lécl es privées du Chili disent 

que le prév ient ISalmacéd» se 
partir île Si ntiag'i pour 
par voie de Buenos Ayres. Les
ilistes rejettent comme impossible n_____
lion de la France, du Brésil et des Etats 
Unis.

ECHOS DU JOUR prepare a 
;i ^Londres

écrits de tous 
la place, le tracé 
travaux. Tant de lionnes raisons à 
des paroles du Sénateur semblent lui 
l'autorité d’une prophétie.

( A côté de Ormes )
Il n’y a pas plus d’une patente sur 110 qui 

soit pratiquement utile.

Les restaurants de Londres servent quo
tidiennement 9$0,000 repas.

L’état de santé de M. Laurier semble «'être 
nsnaib'emcnt amélioré.

I.e roi l'Espagne, un bébé, re.oit 
Inire de $750,000.

Mgr Doucet, de* Chicoutimi, vient de 
mourir âgé de 72 ans.

M. Gladstone a prononcé une phrase i 
tenant 214 mots et occupant, imprimée, 
eap k o de 24 lignes.

Aujourd'hui, à midi, le lieu tenant gouver
neur Angers a planté des arbres autour du 
monument Jacques Cartier à Québec.

La Jette delà Puissance était le 30 avril 
«le $2)4,273.449, soif une réduction pour le 
mois île $418,904.

j^OUS OFFRONS
-Le correspondant du Daily News, à 

Moscou, écrit : L'expulsion des juifs conti 
nue. On s’attend à ce que la persécution 

t pêche la persécution, 
dai-m», ni appel aux 

autorité-, ni appel aux consul» étrangers.
hier à M. 

iiquier, pour 
taux uniforme 

à un denier pour tout 
M. (loschen a répondu 

des

va en eu 1er dans ses venus 
bien de temps pourra résister a ces 
efforts combinés le véritable type 
anglais ? Mais alors, arrivé à ce 
point physologique, sera-ce toujours 
le type anglais ? D après Bancroft, 
un cinquième de la population des 
colonies en 1775 avait une autre lait 
gue nationale que celle de l’Angle-

On essaya en I8bt)jde s’en rendre 
compte par un recensement très 
minutieux 
la populati 
s’étendaient non -seulement A ce.ix 
nés en deho’s des Etats- Jnis, mais

Un lot de chapeaux en feutre pour enfanta 
et garçons à 2.'»its. R. J. Divi.inaugmente. Rien n’em

LES ROTHSCHILD ET LA RUSSIE
se associée)

St PÉTKRsiiuiJRii, Il mai.—Le Nuwok 
Vrk.mya dit 
pour le nouv 
étaient sut le- 

thschild 
ifs en Ri

1 TRAINEAUX VALANT $1.00 pour .5< 
L(M) do .73 
1.00 do .78 
1.50 do .00
2.25 do 1.50
3.25 do 2.34

Une deputation s'est iidre 
d’Ech

établissement d’un i
dodoI

npire britannique, 
qu il était impossible 
lettres, ajoutant que le gouvernement im 
rial a déjà perdu £27,881 en quatre 
par la réduction du port des lettres dans 
les colonies.

dodo1que, comme les négociations 
el emprunt à trois pour c 
point d’être conclues à Paris, 
s'informèrent du traitement 

usaie, ce à quoi le ministre des 
s se refusa de n-pondre. Les

dodo3
; dodo6de reluire le port les Rot

finances ru 
Rothschild,

do pour bébé do1upé

ajoute le journal, ne voulurent 
e mêler des négociation-, mais 

des obligations
plus alors se
leur but, la dépréciation 
russes, fut manqué 

l.a Russie a 
millions de r 
gères et oua 
montant, les 
resterait encore 
roubles en or, dont

msition de l’administrati 
ien que les Rothschild pu 

la conversion «les emprunts étrangers, ils ne 
vent rien faire contre la conversion de la 
te intérieure.

aiLgujet du parentage de 
oïl Ceu renseignemeiils OUI LES AURA ?Plusieurs bruits ont transpiré 

cercles politiques au sujet du m.
au Ministère des allai 

depuis que les Etats Uni 
des insurgés chiliens. L 
son début a 
gouvernement a 
l’ambassade
réels services aux insurgés 
(lotte anglaise

Lord Rothschild, Sir Julian Goldsmid 
et M. Samuel Moutagre ont formé un comité 
anglais qui devra s'entendre avec «e baron 
Hirsch ci, d’autres juifs pour venir en aide 
aux juifs de Russie. Aucun plan fixe 
d’émigration n'a encore été arrêté. M. 
Vishuograd-ky, le ministre russe «les 
ti unices, qui blâme si sévèrement le parti de 
la cour qui approuve l’expulsion des juifs, a 

i le Czar que les intérêts coinnicr 
xlgent que les juifs soient 

Sur ces entrefaites le

■alaise qui 
res étranger -s

tacite du 
fois

moyen de I*

trois cent cinquante-hui 
roubles «lana les banques étran 
nd il lui faudrait payer, sur ce 

prunts de 1850 à I860, il lui 
cent cinquante millions de 

cent millions sont à la 
on financière, 
isseut retarder

ja révolutionaussi aux enfants qui y étaient nés, 
un ou deux de leurs parents étant I 
nés à l’étranger Les conclusions

toujours eu l’appm ^
et p

anglaise à Santiago a rend

E. G. Laverdurefurent qu’en 1880, il y avait ici 
15,000,000 de personnes dont l’un 
ou deux de leurs parents étaient lit a 
( u dehors des Etats-Unis, 
population 
o0,m 0.000.

D’après le recensement actuel, 
l’immigration pendant les II) der 
nière» années fut de 5,276.000 Dans 
ce chiffre fabuleux les Allemands 
sont au nombre de 1,457,000; les 
Scandinave- le 650,01 0 ; les Irlan
dais de 655 0011 ; les Anglais de 
C40.IIÜ0 ; h s Italiens de 3l8,0,iü ; 
les Russes de 268,000 ; les Autri
chiens de 170,01-0 ; les Hongrois de 
I3u,0u0 ; les Ecossais de 149,000 ; 
les Suédois de 82.000 ; les Polonais 
de 6ll,00U ; les Suisses de 54,0 iU ; 
les Français de 5u,ÜU0 ; les Bohé
miens de 50,000 ; les Belges de 
19,000 el les Gallois de 13,00(1.

“Le

On dit maintc-nant que M. Mercier a 
réussi à négocie r un excellent emprunt avec 
un syndicat composé de fraudais te d’anglais

Pour > ouvoii faire face à des dépenses 
municipales inévitables la taxe à Toronto va 
être haussée de I7 j pour cent.

Le compte d élection de l’hon. M. 
Langlicr est de $3,093.60, dont $1400 pour 
charretiers et $600 pour cabaleurs.

1.08 rappoi ts «les subdivisions «lu recen
sement arrivent nombreux et font espérer 

rapide coin pi ation.

Uoo loi sera probablement adopt/e pour 
défendre le transport de matières explosi
bles sur les vapeurs océaniques canadiens.

La crise dans le commerce de cuir à 
Québec semble augmenter. Il y a de trois à 
cinq faillites par semaine.

A la demande des députés de Montréal le 
gouvernement a mis un droit sur les boutons 
en papier mâché dont on se sert pour certaines 
chaussures.

peu
det:

alors se chiffrait par &c CIE.
dessus im 
c la man-

perméable pour hommes 
nfacture. R. J. DkvlinI" 69 & 75 RUE WILLIAM.LA DÉLIVRANCE D’ORLÉANS

(service «le la presse assodée)
prévenu
ciaux de l’empire < 
traités avec justice 
plan personnel du baron Hirsch se limiterait 
a rétablissement de (X) familles dans la 
Répuh ique Argentine.

— Le refus de M. Paruelï de laisser

Paris, Il mai 
célébré, jeudi, l« 
délivrance par Jeanu 
très brillantes ont été 
oci-asion, et la présence 
République ést ve 
éclat Dés le

La ville d'Urléans a 
le 462e anniversaire de sa 

r Jeanne d’Arc. Des fêtes
de^la SUCREprésident 

nue ajouter encore à leur 
une fanfare a annoncé, 
de Ville

du

du haut de la Tour
rcg.or

étudier anniversaire, et la cloche du lieffroi a sonné 
de quart d’heure en quart d’heure jusqu’au

la «jucstion des 
arbitres a forcé 
d’autres moyens 
jetés dans la 

mirent

fomls «léposés à 
les Mcî' trthyiies d’é 
pour soulager les fe 

rue Des assemblées de comtés 
dans toute 1 Irlande pour pré- 

fonds en attendant les élections 
d«-l>arrassc!ru 
proposé aux 
ins sièges aux 

i et que ceux « i 
des McCarthy- 

arrangeme i

tète d’un groupe de 
Mc-Cari hyites l’ont 

haque Parnelliste rencontrera

M. Carnot est arrivé dans l’après-midi ; 
il a été reçu à la gare par le maire et le 
conseil municipal ; puis le cortège présiden
tiel s est dirigé vers la préfecture où 
lieu les réceptions officitlKs. Sur le passage 
du président, les troupes formaient la haie, 
et une foule l'é, rangers, venus de tous les 
I>oint «ld la France, empliasa

Après les iveeptions," M. C 
plusieurs établissements publi 
très un orphelinat, qui a été 
présence.

1 Uns la soirée, 
d’A c, le 7 «nai 14 
après avoir empori 
un feu «l’artifice et 
été tirés sur 
un cort

des Ile

5 GTS.générales qui, 
l’Irlan.le «le Parnell 
McCarthyites de laisser certa 
Parnellistes sans contestatioi 

t de même à I

sunpose-t on 
On a

agiraieu
ient les rues 

arnot a visité 
es, entre au 

inaugv ré en sa

'Tpamell 'de Nous off ions actuellement au 
nous servons à nos clients 
à 5 cents 'a livre, c’est-à 
achètent une livre de notre célèbre

«"Spécial à ce mois : une petite consigna 
tion de thé de 26 cents.

permettrait
nouveau park ment à la 
vingt partisans, les

ad versai n

«lire à ceux 
thé.

M. Paul de Gazes vient de com
muniquer à la presse de Québec le 
travail historique qu’il a lu devant 
la Société Roya.e du Canada, le 27 
mai 1800, et q 
fort Jacques Cartier. ”

Les historiens de noire pays et les 
biographes de l’illustre découvreur 
du Canada ont écrit, jm-qu’à nos 
jours, que Jacques G irtier avait 
passé l’hiver 1535 1536 dans la ri
vière Loiret.

M. de Gazes s’inscrit en faux cou 
tic celte opinion, et aflirme que 
le fort élevé par Jacques Gartier sur 
le bord de la rivière St Charles, 
n’était pa> placé à l’est de la rivière 
Loiret, et que les navires de Jacques 
Gartier ont passé l’hiver 1435-36 
dans une petite anse située dans la 
rivière St Michel 
droit où elle se jette dans la rivièie 
Saint Charles.

L’auteur suppose que le naviga
teur malouin a dû être frappé pai 
les avant -ges de cette anse qui à la 
marée h.mte, est suÉlisamm- ut pro 
fonde pour contenir trois navires 
dont le plu» gros ne jaugerait pas 

us de cent vingt tonneaux. Mais 
plus fort argument à l’appui de 

son opinion, argument qui .-uivant 
nous semble assez difficile à réfuter, 
est celui-ci :

“ Un point sur lequel je m’ap
puierai tout particulièrement, dit 
M de Gazes, pour établir que les 

de Jacques

Les liliéraux s'occupent déjà du choix 
d’un candiila pour Québec ouest bien que 
l’hon. M. MeGrecvy aient" encore les pieds 
dans les étriers.

('n dit que M. A. A. McDonald, ancien 
lieutenant gouverneur «le l’Ile du Prince 
Kilmtaril, va recueillir la succession «le feu 
M. Hay’horne au Sénat.

Blaine va donner congé au commis « «insu
laire K.wing qui, à Vancouver, a refuse de 
Imire à la santé de la reine dans un banquet 
publie.

L’hon. M. MeGrecvy, sans la décision du 
juge Rout hier, se faisait de prouver qu’il 
avait donné à M. Tarte une partie «le l’argent 
que celui ci l’accuse <1 avoir prélevé sur les 
contrats publics.

M. B. Suite vient d’écrire un long et pit
toresque éloge de Barnum dans un journ I 
île Montréal. Ce n’est pas la moindre cou
ronne qui aura été déposée sur la tombe du 
père adoptif de Jtimho.

Ise livre du regretté A. Gérin-l»ajoie— 
Dis tins au Canada, 1840 1850 vieni de 
voir le jour. C’est la continuation «le 
l’histoire «le notre paya à partir de l’époipie 
où s'était rendu Carneau.

laquelle Jea 
29, est entrée dans Orléans, 
rté le fort des Tournelles, 

salve d’artil ei

à l’heure à
Madame B avau-ky, la théosophiste 

bien connue, est morte. Madame Hélène 
P. Blavatt ky était née en Russie vers 1820. 
Elle épousa le général Nicole V. Blavatsky, 

rnour «le (’limée, durant «:ette guéri e, 
s passa ensuite quarante années de sa 

vie dans les Iude* n étudier les mystères du 
Boudhismc qui la d'cillèrent à se convertir à 
cette religion. E le publia : Dis dèvo lée 
en 1877, fonda aux Etats-Unis en 1878 la 
Société Théosophiscale, puis retourna l'an
née ensuite aux ln.les répandre ses idées. 
Elle s'adonnait beaucoup aux sciences oveu - 
tes, el prétendait y avoir puisé des connais
sances tiès profondes. Beaucoup «lu nou
veaux convertis se joignirent à elle dans 
l'Inde, malgré les écrits «le personnes très 
rcspe.-tahles oui exposaient certains moyens 
frauduleux dont elles se servaient pour 
dup«T les gens de bonne foi, les crédules.

ui ts! intitulé “ L«

STROUD BROS.aeement «le « 
e composé do toutes 

d’une oav

Puis 
. leSL le la'1 

que repi
garnison et 
résentant l'e
ns, est entré en ville à la lueur 

s flambeaux, et a défilé devant le président 
la République. Il y a eu ensuite 

amie cérémonie religieuse à la cathéd 
terminée par des ill 
Les

RUES RIDEAU & SPARKS

97 Rue Rideau.raie.

fêtes se sont continuées
gret la soiree s’est

générales

AUJOURD'HUI
MAINTENANTnon loin de l’en

Les formalités pour i'expuls 
Vernev et de M. de Cohain de 1 
des Communes sont, remplies dans le plus 
graivl secret. M. Gladstone, M Gosselin. 
Lord Hurting! on et M. McCarthy 
«Iront l'honorabilinî historique et le 
1ère intact «le la Chambre «les Cor 
La découverte des récents scamlales expose 
sept memiires «lu Parlement, sans parler de 
beaucoup d’autres qui ont pu éviter «1 è ro 
accusés, |unique leur conduite soit le thi-me 
•le hi< n des conversations. Chaque parti en 
renfeime dans ses rangs. Dans une con
versation avec un ami au sujet du cas du 
cipt. Verncy M. Gladstone déclara que 
1 exposition de la mauvaise conduite «le o-s 
hommes publies ne le surprenait pas, 
«■’était les symptômes d’une profonde 
ludie sociale et morale et que les efforts «le 

chrétiens pourraient

(DEMENAGEMENT.)sien du ca

‘ AFFAIRES ’défen-

minimes.
Vingt pour cent de moins 

pour Chapeau de Feutre.
Vingt pour cent de moins 

pour Parapluies.
Vingt pour cent de moins 

pour Capots Imperméables.
Vingt pour cent de moins 

pour Casquettes de garçons.
Vingt pour cent de moins 

pour hugs de Voitures,
Pas de réserve !
Tout pour du comptant

“ CIGARES ”
Flora de Alma,

Don Ricardo,
Noisy Boys

Seul agent pour les célébrés “ Upper 
Ten."’

Voici le détail du revenu fvdéral pour
avril dernier : Douanes $1,897,17<‘
$.r>85,4l» ; Postes $190,000 : Travaux pnb'ivs 
«■t Chemins «le fer $367,800 Divers $186,

JOHN CASEYLe Chkomolü annonce que l’hon. M. 
Langelicr a nommé M. Faucher «le St 
Maurice agent du gouvernement pour le 
transfert «les'archives relatives à Qu«l>e<-, 
lesquelle- sont en charge du secrétaire 
d’Etat à Ottawa.

La Gazkttk croit, elle aussi, «|ue M. 
laurier est furieux «outre M. Devlin, dé
puté du comté1 d’Ottawa, telle ajoute que 
celui-ci doit se féliciter de la maladie qui 
a retenu son chef dans sa chambre le jour 
qu’il a parlé.

Le Citizkn a appris à travers les branches 
que l’hon. M. Laurier, tout en complimen
tant M. Devlin, député d'Ottawa, sur le 
débit de son discours, a cru devoir l’avertir 

que le fond eu était imprudent, dangereux 
et propre à bouleverser le plan de campagne 
du parti libéral.

Les camps militaires n’auront lieu cette 
a mute qu’en septembre. Le ministre de la 
milice et nos autorités militaires expriment 
l’avis qu’il serait mieux de faire faire les 
mameuvres chaque année à toute la milice 
et non à une partie seulement.

Hier es «lélégués parnellistes ont été reçus 
avec grande liesse par les pères Rédempto- 
riete de Québe - ; ceux ci ont fait jouer en 
leur honneur, à l’issue des vêpres, l’hymne 
national d'IrLnde. Les délégués doivent 
parler ce soir à Québec.

Le dernier descendant «le la famille 
autrefois puissante des Borgia est mort 
dernièrement à Vienne dans une situation 
malheureuse.

Il était l’arrière petit fils d’Albert 
Calixte de Borgia et, au cours des vingt 
dernières années, il avait gagné sa vie 
gomme photographe._______

Voici quelques uns des travaux qui seront 
soumis à la société Royale : " De Montréal à 
Vancouver," par M. Fréchette ; " Le géné 
ral Montgomery," par M. Faucher de St 
Maurice ;11 Les progrès de la langue française 
écrite au Canada," par M. Lusignan ; Les 
origines de l’imprimerie au Canada," par M. 
Gagnon ; " Le district des Trois Rivières," 
par M. B. Suite. Il y a aussi «les travaux 
seientifiques par des Canadiens français : 
Mgr Hamel et M. C. Baillargé.

Cartier ontvaisseaux 
hiverné dans la rivière Saint-Michel 
est la découverte qu’ou y a faite, 
en 1843, de la carène d’un navire 
d’un tonnage égal à celui de la 
Petite Hermine, abandonnée, comme 
chacun sait, au printemps de 1536, 
faute de bras pour la manœuvrer.

4 Une carvelle,des clous, un bou
let et différentes pieces provenant 
du bondage et de la membrure de 
cette epave furent envoyés alors au 
maire de la ville de S tint-Malo

Gelui ci nomma une commission 
spéciale d’archeologties appelés à se 
prononcer sur l'authenticité de ces 
objets, qu’eprès un examen minu
tieux ils déclarèrent appartenir à 
l’époque de Jacques Cartier.M

—Un Conseil de Cabinet a’est 
jourd'hui pour s'entendre sur les 
la réponse de I<ord Knutsford 
nréseuté mercredi dernier par 
délégués de Terreneuve, et atu 
ter l'époque de la «lissolution 
Le bruit courait après la réunion du Conseil 
de Cabinet, que les Ministres s’étaient pro
noncées contre une dissolution l top pro 
chaîne. Les détracteurs «lu Land bill peu
vent alors travaillé paisiblement au rapport 
«les amendements sans être contredite ren
fermés en 19 page-, jusqu’aux fêtes «le la 
Pentecôte.

Dans les couloirs du Parlement les Mi
nistres tint assuré ce soir aux meiul 
nu(contents quaffs «levaient s'attendre à une 
longue session qui pouri ait durer 
l'automne ; vu que le Cabinet avait 
de faire voter le bill sur l'éducation et de 
présenter le Irish Local Government bill 
avant de proroger la Chambre des Com
munes.

termes «le Ayant Pouvoir de Procureur.

N. R.—Entrepôt des Douanes et de 
l’Accise sur les lieux.

au mémoire 
les membres 

ssi pour an ê 
du Parlement.

f

R. J. DEVLIN.
P. S. Magasin ouvert jusqu'à 9 heures 

durant les «leux semaines. POUR ENCOUEAGER

L'ACHAT AU COMPTANT
JE DONNE UN

Escompte Spécial
SUE TOUTES LES VENTES AU 

CO MIT A NT DE

Nouvelle Pharmacie
La législature de la Nouvelle Ecosse a 

refusé de donner droit de vote
Après la séance du Conseil, Lord Knuts 

ford, s’est mis «le nouveau en 
avec les délégués Terreneuviens

ANCIEN MAGASIN
—DE—

pourparlerfemmes»

Ce n'est pas $1300 mais $2,ô00 que les 
délégués parnellistes ont recueillies à Mon
tréal.

. on suppose que sa réponse au mémoire 
délégués, permettra à la Législature 

ouiale de passer l’Acte en question avant BOCHONCol 
la Pentecôt 
nement de 
à Ter

e, ce qui perme'tra au 
laisser tomlier son bill dé

gleterre se piépare à faire laguei re 
id le l’Afrique, mais pas avec le 

gai. Des troupes ont été envoy.)es à 
h Bechuamland pour repousseï l'inva- 

forte colonne d’émigrants Boèis, 
qui prétendent avoir plus de droits au sol 
africain que la compagnie ii o rp r e de 
l'Afrique «lu sud, d'Angleterre. L« Boè. 
sont «le bons soldats et d'excellents tireuis. 
La colonne es; forte de 20,000 hommes, la 
plus grande partie excellents soldats, et 
dans le sud de l’Afrique les combattants 
Boers sont bien meilleurs que es troupes 
anglaises. L’Angleterre n’a pas de forces 
suffisantes dans le sud de l Afrique pour 
repousser les Boors ; il est nécessaire «Ven 
voyer des troupes de l’Inde ou de l’Angle 
terre. Durant les entrefaites, les Boeis 
marchent de l’avant, décidés à combattre si 
l'occasion s’en présente. Si l’Angleterre 
s’obstine à arrêter la marche des Hoi rs, la 

vive et pour sortir victorieuse, 
l'Angleterre perdra beaucoup d'hommes et 
dépensera beaucoup d’argent aussi.

Les Dutch Boérs font même encore nom- 
la colonie du Cap, et il est fort 

qu'ils resteront l’arme au bras 
simple spectateur du duel entre les leu 
l’Angleterre. Ce serait vraiment 
de voir le mouvement qni se dessine mener 
à l’indépendance «lu sud de l’Afrique. 
Pourtant rien ne prouve qu» c’est impos-

VALISES etsagréableLe N. Y. Wori.ii dit «|ue Mme la mai
resse McShane est la plus oelle femme du

L’hon. M Duhamel vieui de déclarer 
qu’un jour M. L. P. Pelletier a promis «le 
voter ponr l'abolition du Conseil législatif. 

C’est demain qu’a lieu à Québec la trans
lation «les restes des missionnaires jésuites 
De Quen, Du Perron et Liégeois 
programme p’omet une cérémonie g ran-

Encoignura RIDEAU et NICHOLAS CHAUSSURES«ians le si 

sion «l’une
Drogues, Médecines et Produits 

Chimiques. Eponges, Bros
ses, Parfumerie. Articles 

divers, articles de 
toilette.

Teintures de toutes especes.

Ouvrage à ordre et réparations 
faits ici.

Le

MARCHANDISES toutes Fraîches
C’est à Montrée , le 27, que se réunira la 

Nous avons Nouvellement arrivées, mises en 
vente chez

Société Royale du Canada, 
sous les yeux la longue liste des travaux qui 
seront lus. La partie française est remar
quablement copieuse. On sent que les 
membres de cette société éprouvent le be
soin «le ee remettre en faveur dans le public.

102 RUE SPARKS 102BELANGER & Go.!

P. S.—Le plus grand soin toujours 
apport dans la p. p arati on de nos 
prescriptions. /Le “HUB’VL#*Catmomc Review, de New-York, dit 

crûment :
C’est donc un plan bien arrêté, l’auto* 

religieuse «Amande l'assistance des 
ités civiles et politiques pour améri

caniser les diverses races qui habitent le sol 
des Etats Unis , et américaniser, pour ces 
trois pouvoirs, veut dire ang’.ifier, oublier 
l'idiome national, pour n'en avoir <|u’uu seul 
qui sera l'anglais.

breux dans 
douteux VIS-A VIS LE MUSÉE GÉOLOGIQUE

3H-VINS ET CIGARES CHOISIS
TOUJOURS EN MAIN.

rlté

d’ASTHME@icurieux

A obtenu iee plue bauyn» 
récompenses — flPQt
dans toutes les pbaruuBea.

WM. CODD, Proprietaire.
64* Rca Sussex, Ottawa.i
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: Journal Annonce
'eel pas surpassé à New-York.

HE PRESS
fée de tous. Le meilleur H 
her des journaux publié» 

en Amérique. 
t Dimanche, un an - $5.00

eulement, un an -

Dimanche, un an - 
lire, un an - - -

3.00
1.00

- 1.00

la circulaire du Press.
ratis. Agent 
iaaiona génér

THE PRESS,

mena g 
Comm

Potter Building, 38 Park Row
New-York

LAROSE
le. ^Auditeur, Syndic

ISSUANCE
(FEU, VIE ET ACCIDENT,)

Rue Rideau
)NE 189.
celions faites promptement.

ION ds ri îi
lue anolennee malaona oomra« 
rallée de l'Ottawa et dee mien 
iri le rapport «le# ban prix de 
rtlelen offerts en vei.le;

gall & Cuzner
gne de la grouse Tarriéré.

- magasins;?—
EX ET mm.F CHXUOIFR

tant k GOÏÏDROIGÜYOT
k*W •oooentrée, qu’ont 
1 les expériences dans sept 
épitanx de Paris, ainsi qerè 
s, Tisane, Lisbonne, etc^ 
he rhumes, bronchites, 
, catarrhes dee bronches et 
isie, affedleae de In

radree Oojret, per en 
Uon, participe dee 
le V*ae de Vichy tout ea 
s toaiqoe. Aaaei posséde-t-Ü 
^clté remarquable contre 
dies de l'eetomae.
• cbaoaa le sait, e*eet de
que sont extraits les pria* 
Lleeptlqaee Ise phw actifs | 
•a» cette eeeee que la
a Gayal coasUtoe, 
'épidémie et pendant lee 
. une bolssea préservatrice 
Inique qet rafraloiMt et 
leanf.
ttê préparation
J* fêtpèrt, tmtn

1—liwl rm laook, f% 
• m pr*pw la V«rtt*Me 
» «•»

C iiST GRATIS

p?I#Ei

igü
k» tournaix xupiia- want C eu un Mar «HH DOR qnl mlr.e «pute entre aitenlrwi Cette montre et! lahrt- 
Mg#BMooapariiina ■Ktallique recouverte de deux lames d'or de 118 carats, garantie er 'tort. Le boîtier, ie cet» yercle, etc., sont grave» à U main. tx*s bien fou F et garantis. PR R N BS rC»»DE AUX IMITA-

«' échappement brevet# et g», iddo. i ne garantie est envoyer avec la

itea l’encan)

d’usieieiles de premier’choir 
état e i) uni 1891, à l’amieu- 
le la défunte Mrs Fleck, en 
ge dee jeunes demoiselles 
rix et très beaux 
Broxell

en noyer 
•le», etc tous les jours 

Le tout sera vendujjans

'. LKVÊQUK, Ecanteur,
71-rue George,

fiftSftJHÜÏÏPi
J SUMPTION v»

TELEGRAPHIE Nouvelles de Quebec
Qikbkc, 11 mai.—-MM. Fiset, 

député et Pinault, député, ont été nomnn-s 
président et vice président du chemin de fer 
de Matane. M. Am

NOUVELLES LOCALES
compagnie du pont de la 
doit demander un bonus k b

professeur Robertson 
itale doit donner une

Réduction Spéciale Bon pour .10 vis ! ! ! :-ùés Piissjplles-:UTAUX DU C. P. .R. SUR LE FRET 
New Zork, 11 mai. —Le comité réuni 

des lignes du Grand Tronc a terminé ses 
délibérations au sujet de la réclamation pour 
différences de la part du C. P. R. Il a été 
décidé de recommander l'adoption de tous 
les tiux til) is jusqu'au moment où le 
bureau des présidents lancerason ultimatum. 
Le* taux de toutes es voies sont : Pour 100 
livres ne fret première classe, $1.30 par 
Chicago , 51.20 par 1. route Naiiuual Uoa- 
patcb et Chicago ;$1.30 par Outario an 1 
Wesiern and Canadian Pacific ; $1.01 par 
Dulu h and Lke Superior et $1.11 par eau 
et ch#min de fer rouie de Chicago. La 
question des taux par eau et voies ferrées 
n'a pas été considérée. Le C. P. R. ncceete 
parfaitement cette décision. Son taux de 
$1 07 restera en vigueur jusqu'au 14 mai ;

lite les taux mentionné!» seront appliquée 
jusqu’au jour de la réunion du bureau des 
présûl nts Le 1 e .-rétaire Hoyb, de V 
dation de la ligne du Grand Tronc croit que 
le bu’e. 11 des présidents se réunira la semai
ne prochaine.

Cette annonce coupée et p: vsentee a an’ 
le 31 mai 1891 aura la valour do cents 
pour chaque douzaine de portraits cabinets 1 IIyot a été nommé procu-

DU STOCK DE - Mercredi soir le 
de la ferme expérimen 
conférence dans la sa!l S. IARVIS II, M.“S K Avivai. Cours F"<M4ral 

Rue Wellington, Ottawa.-Des 
nement le 
le but d’

capitalistes ont obtenu du 
e droit de faire des ira 
augmenter la force 

Montmorency comme pouvoir moteur.

avaux dans 
de la chute

e de l'Opéra
Les marchande tailleurs Martin, 

ont accepté l’échelle ■ 
union des couturiers.

U I GEO. MoLAURIN, LLBJet O Reilly 
fixée par 1*

—Les Dragoons et It* Foot Guard* 
fait hier une sortie militaire, les prot. »t 
se sont rendus A lVgHse Christ et 
tiques à l'egliee St Patrice

Le consei de ville de Hull a offert à M. 
Viau $5t00 en règlement «le compte. La 
réclamation est «le $22,000 et des procèdes «n 
cour ont été pris pour recouvrer ce montant 
M. Viau a refusé l’offre du conseil, 

pagn
lil ne ero 
montant 1

PHOTOGRAPHE
141 RUE S PARKS—Vu la maladie qui retient 

bidon* les ministres s’asaembl 
réel et non ici.

—La grande démonstration militaire «lu 
attirer au moins 10,000 personne ici. 

Les opérations des troupes couvriront uu 
lit de 15 milles.

l'hoo. M Ro 
erout à Mont

AVOCAT, Etc.
BUREAU : 19 RUE ELGIN, OTTAWA’IMPORTATEUROTTAWA.

TA T LO H HoVttllY

AVOCAT, CILUCIT80B. STS
— BUREAU: —

lere COMMUNION

1 Un magnifique choix de jolis arti
cles pour Souvenir tie 1ère Communion 
vient d'etre re« u chez

Avez-vous vu ce chapeau d’une 
R. J. ffcwltleti «tntarl » nv» n*»*r«.M Chain 

que le couse 
plus que le ;

ne a «h « laré à journaliste 
devoir offrirlyait pa-

COURRIER DU JOUR

REMIS A DEMAIN
P te rendu de la visite de Mgr 

d'Ottawa à l'église S t Jeau Baptiste est 
foi cément remis à demain.

VAUX & CODEP. G. Gui I la u me,Cour de PolicePOUR Avocats, Solliciteurs, Notaires.COIIST DES RUESLa (Présidence de M. O'Gara) 
Pierre Grandma' 

sur uu train immot

BLOC EGAN, RUE SPARKS.SUSSEX & YORK.1 menant son cheval 
, SI.

LES DIAMANTS FALSIFIES

Moïse Cousineau, lançant 
travers une procession funéraire, $2.

«1. B. Macfarlaue, assaut sur John H us 
kell, #.•>.

J. Labrèche, vagabondage. absous, 
cachant un 
e, $7.

CETTE SEMAINE IIOTKI. lU'HHRU..
Service «Je l^irt-Nse associée)

DINER A EARNSCL1FFE 
Samedi soir, Sir John et Lady Macdonald 

ont réuni à 'eur table les p< rsonues suivantes 
les bons.De Boucherville, VV. J. Macdonald, 
Prowsc, Tassé, les deputes Corbauld 
Kcnny, McDonald, Macdonald (Winnipeg), 
McDonald (Victoria), McKeen, Maclean, 
Rosa, Forteseve, Mines He zen, McKee 

eve et Mlles S te

cheval àParis, Il nfai—On n a pas 
des diamants jaunes «lu Cap, rameu 
l’éclat blanc par l'addition d’un peu d’ 
d'aniline à la partie cachée par la 
Dans le temps, ce» 
de bruit et donné li

oublie l’affaire
An Magasin d» Bon Marche J. \Y. W. WARD,

e fraude » f.it beaucoup 
eu à de nombreuses dis

AVOCAT ETO.
BUREAU -A nu i trahies,Pour Montre-, Horloges, l'-iu-ut 

Angoiiterles.
Huiliers i«our.. $2. et
Marinadiers... I. et
Beurriers.........  2. et
Bagues en or

h. (»ervau, 
dans sa famill

R. .Smith, pour Vente de. I 
heures reglementaires, $22.

O. Payette, ivresse, SI.
Jane Kelly, ivresse, absou c.
Silas O’Keefî, désordres, W.
J. Brook, gêuaut la circulation, $2

de «lipht.rieeussions.
Elle vient néanmons d’être reprise, pa

reil il, et, cette fois, non plus pour une 
pie parure, mais pour des quantités 
sidérahles de diamants, plus de vingt- 

cinq millions, dit on.
Les coupables seraient des gros marchands 

d’Anvers, M. Latini père et M. Latini, fils 
et Dailly. Plus de vingt marchands de 
Paris auraient été trompés et auraient, par 
suite, inconscieuciemment, vendu à 
cliente des diamants de 25 ou 
de plus que eur valeur rée le.

On ajoute qu'un marchand 
F., ayant découvert la fraude 
Latini d'une plainte et a obtenu 50,000 frs. 
d'indemnité pour se taire. Un autre aurait 
dans des circonstances analogues, touché 
100,000 francs

L'affaire est instruite par le Parquet 
«l'Anvers, qui a envoyé une commission 
rogatoire à M. le juge d'insfruction Lascoux 
chargé d’interroger les plaignants de Paris.

Un assez bon parap.uia pour 70cta.
R. J D

31 Scottish Ontario Chambers Ottawa. 
O'GARA, JHacTAVISH & WYLD,1

L-en, 
M :-Ross et For 

Pherson et
isson hors des

Ke Anglaise9 épinglettes et «leUn lot de chapea 
et garçons à 21cts.

ux en feutrei pour ei 
R. J. I) grand choix «V

25 uts. val «un ou eus, 
une spécialité du 
de la bijouterit

Une visite est solli

Avocats, Solliciteurs, Notaires.
acelets p 
Nous fui Bloc Hay, Rue Sparks, Ottawa, Ont.

DURE PARTIE DE CANOT 
Hier après diner, MM. Boulet, Robertson 

O. et A. Bodard sont allés en canot jus ju’à 
l'Ange Gardien pour rencontrer un pareil t 
qui était censé se diriger vers Ottawa en 
ha rite. N'ayant pas trouvé ce qu’ils cher
chaient ils ont dû pour revenir refouler 
vent et courant à force de raine. Eu certains 
endroits la houle était si forte qu’il y avait 
presque danger. Tous ont éprouvé des 
fatigues et des transes dont ils se souvien 
«Iront lo

e dts montres et «le 
sont tics modérés

N'.-

Ecossaisefe M ai I'avish, W. Wvlii1
30 pour cent Jos. E. Tremblaynr* Bradley * Snowaméricain. M 
a menacé M & CIE.

113 RUE RIDEAUL wm R. A. Ukaih ! y. ____ A T. Hivow p
Argent A vrêl.-t ,\ n n. avec privilège d* 

rembourser en uii.'un toMing. .

'es Meilleures 
Qualités de

Coi T des rues---------

' 'ng temps 

Un assez bon parapluie pou
CAPITAL STEAM LAUNDRY CHARBONU Ri ainES SOUMISSIONS seront réc 

U Département du Revenu «le l'I 
20 mai courant, de person 
louer le privilege «lu ferryboat sur la rivière 
Ottawa outre la ville d'Ottawa dans la pro
vince d’Ontario et la ville «le Hull dans la 
province de Québec d'après les tor 
les conditions renfermées dans les 
ments ; ces copies peuvent être obten 
Département du Revenu «le l'Intérieur. 

Chaque soumissionnaire doit declarer le 
ant qu’il est prêt h payer par année 

pour le privelège mentionné plus haut, mon
tant qui sera payai, c «1 avance, le bail sera 
de ipiatre ans et onze mois k p. rtir «lu 1er 
juin 1891.

Chaque soumission sera acc 
chèque reconnu pour valable 
reconnue d’Ottawa au moût 
de la soumission par année 
sera entré à son crédit en accompte 
nement de sa première année de 
dans le cas ou sa soumission serait acceptée. 
Tous les autres chèques seront retournes 
aux soumissionnaire* r« 1 usés. Dans le 
de refus de remplir le contrat, le versement 
sera perdu.

Toutes les communications doivent être 
adressées an Com misas il 0 «lu Revenu de 
l'Intérieur, les enveloppes devront porter en 
subscription : soumission pour lu Ferry 
d'Ottawa et de Hull.

Par Ordre,
WM. HIMSWORTH,

du Revenu de l'Intérieur 
wa, (i mai, 1891 •

.i l'IPR
^désireuses

ft 11 <hir 70cts 
R. .1.

, le 
do

luIOO Rue Rideau .OO
Lavage et repassage faits »< 

delai cl aux p«us l T. J.Brigham1 A uonr lo 
ovio&Ole. 

"• R use».
A L’OkPHKLINAT OTTAWALe OUVRAGE GARANTIcomité général de la kermesse 

hier à 3 30 hr s. On a Si".A LA BOULE D’OR, 26 Rue Sparks.

Bflicnurt, MacCraken ft Haiiderson"

Avocats, Procureurs, Notaires, Etc. 
ONTARIO IUT u'UBBBO- 

OTTA WA 1

1 procédé à 1^1 „ _ 
anta : Comité de

Comité des jeux 
Président, Ad.

NOUVELLil.-v DE ROME
(Service «le la prenne associer)

mai.—L’Itai.ik «lit 
vernement italien est sur le poil 
une note aux puissances do l’E 
leur soumettre Battit 
d«s PTlats Unis clans 1
Orléans. L’Itade se trouvera ainsi être 
l'instigatrice d’une convention inter
nationale aux tins de forcer les Etats-Unis à 
trouver les moyens de protéger les sujets 
étrangers.

— Le marquis di Rudini a signé un traité 
pour reuouve.er la triple alliance et la pro 
longer pendant cinq ans de plus.

la nouvelle est arrivée ici d’un terrible 
d'Ornito

tion des Messieurs suiv 
eurveillan

Nous faisons une »péRèg lo
ues au

'cialiti- «lu lavage 
■hcmiscs bianebes.*ice, Nap. Casault, P 

H. Charlebois, Secrétaire, Cor 
et amusements, D. Tassé, 
Savard, Secrétaire.

Rome, II
int d’adresser L. BELANGER49 & 51 RUE RIDEAU.

.pe,
ude du gouvernement 
'aff lire de a Nouvelle Peintures préparées, 

Peinture, 
Tapisseries,

Vitres,

Mastic,

Pinceaux

lluile

Téléphone No 577.
Les c

installations, F
oredi soir à 7 hre. à l’Orphelinat pour pro 
céder à l’élection de leur Provient et Se-

omitéa «le niusiq 
Impression, Banquet,

ue et drame, Rédac- 
Décorations et 

ances se réuniront imt-

Paquets pris et retour ms a d.

OTTAWA. A. Bk John ,T. Mc "rakkn,
II,

■ompagni- d'un 
i pai une bampie 
ant dojlamoitié 
. Ce montant

l"v.ii i, >n

PETITE CAZETÏE Stewart, Chrysler A Godfrey,
Pardessus imperméable pour homm 

'prix de la manufacture. R. J. I SOLLICITEURS.
’"i"','1'' v| •” Parlement 

! 1 ruo Metcalfe, Ottawa.

F. H. Ciikyu.kri

LOUER Trois maison* au coin «I 
Cat,heart et Kmg. Nouvelleme 

nmtiies des i:mimiodiV<;» I
A Cbambrog Uxiieii.TAPISSERIE COURS D ASSISES 

Samedi à la cour d'Assises, la 
intérêt de Kemp contre (îrahai 
vendredi continue devant 
MM. Taylor, McVcity 
représentant le plaignant et MM. O’Gara, 
Q- C., et Fraser le défendeur. procès
fut commencé par suite de l'inondation d’un 
terrain appartenant au plaignant par suite 
de la négligence du défendeur. Après 
l’audition de nombreux témoins, ce qui dut a 
juspt’à midi, Son Honneur renvoya la 
condamnant le plaignant aux frais, 
mença ensuite la cause de Oi 
Cunningham ; le pr<

r des blessures q 
s’était échappé

défendeur. La cause continue le reste de 
la séance.

construites < 
plus nu denies. Loyer 
immédiate. S'a<lrée«g

OITCA I ION DEMANDEE. — Lue 1». ...» 
Une ayant une longue expériisin < '■ s le
commerce «le nouveautés et de 1 

mploi ut
Ottawa ou ailleurs. S’a 

Bureau du Canada.

désastre arrivé hier à 
dans la province rl’Un 
train de carrières portant uu gra 
d’ouvriers était à Allerona, la r 

et a débordé.

Allerona, près 
nbria. Penda

cause sans
ni qu un 

and nombre

enl 
dis

am, comm 
it Son Henneur. 
et W. J. Kidd M. I.GUKM VN, J. L. B.tout k coup 

train et l’a emporté 
Presque tous les ho:

grande diet 
nt été noyés 

Léon XIII vient d’ériger en abbaye le 
el établissement des Trappistes français 

lixte «les Catacombes, où vient 
ieu le grand chapitre de toute la 

Les 27 maisons de l’Ordre 
Il est probable que 

rie Trappistes se

mines o I. Olivier. )Importations du Printemps à peu près 
complètes, réellement choisies chez les pre
miers manufacturiers du monde, y compris 
plusieurs articles de décorations de choix et 
d’un goût moderne.

les laite» Avocat, Solliciteur, Notaire, Etc.
BUREAU

Oarletun Chambers, 71 fine Sparks,
OTTAWA.

est en ce moment 1 
situation soit «laiw 

r à P. Vr'st'

congrégation 
étaient représentées, 
les deux observances 
fusionneront avant \ en.

.iiCa
Colli

de EtcDépartentOttlSans exception je tiens le plu» fort Stock, 
comme valeur, quantité et variété que l’on 
puisse trouver dans la Puiasa

Prix juste, plus bas que par 
concurrence aux cotes en Canada

nN DEMANDE Un bou agent v«»y, 
U pour le commerce de ville. Emploie 1 
tant. Avantages particuliers à veux 
commenceront maintenant. 1 tic en 

Ne tardez pas. 
r. BK(

emier reclame des 
u’il a reçues

rtenant au

f »? Argent a Prêter.

| PRIX DBS MARCHESmages pou 
cheval qui vx. B. LU SSIEB,tout et faisant

ARTICLESLuDans le mémoire présente récemment 
au Pape au nom des comités d’é 
dans tous les Etats Unis qui se Json 
eu Congrès à Lucerne on demande 
Père sa protection pour les 400 000 

cat ho iques qui émigrent tous 
mémoire est aussi signé par un rep 

tant du Canada, et renferme «les statisti
ques très grave et très tristes, Léon XIII a . 
reçu le mémoire et a promis de le considérer I 
le plus attentivement possible. Une des 1

du premier 
nuricrymei

Avocat, Notaire, Etc.)WN 
or on to, Ont.1! «migration 

nt réunis 
au Saint

BUREAU
Coin de. lu /,' 

s^rrArgent à IV> 
l’Emprunteur.

569 RUE SUSSEX.
•d UH, OU,17111, Ont. 
»vec avantage spécial k

OTTAWAAvez-vous vu ce chaj eau d’une piastre ?
R. J. DbvlinW. H0WE. 1 De Fi-iülfe en u lier aLIGNE D’OMNIBUS

Cimetiere Notre-Dame, Chemin de 
Montreal,

I<es Omnibus partiront du bureau de po 1 
tous les dimanches, lorsque la temperature 
le permettra, a 1,30, 2,00 et 3,20 p. m 
revenant letsoir à 4,30, 5,00 et .5,30.

I’H(

006 I>cfl prix des marohéH sont obtenus 
ivec soin p«r notre rédacteur canmier 
sial «ur lo MARCHE H Y.

Nos lecteurs trouveront une foule do 
ranseign ments exacts on suivant notre 
rapport des marchés que nous faisons 
dans lo but do donner les meilleurs ro» 
tigncmen's.

ACCIDENT DE CHEMIN DE FER 
"Tlne d 

annonce
A. E. LUSSIER.épêehe tdégraphique de Sudbury 

qu'un très grave accident est arrivé 
au train parti vendredi soir de M 
IJn pont situé à 50 mil es à l'ouest 
bury a été en parti brû é par le fed 
qu’aucun des employés de la ligne ne se soit 

de la chose. L’ingénieur du train de 
---Utréal a vu le danger trop tard pour 
pouvoir arrêter à temps. L’engin et quel 
quee chars ont été précipita» avec le 1 
qui s'est subitement «-croulé. Un nommé 
McAlguin de Quincy Mass, a été tué ut 

autres personnes ont été blessées. Le 
bar dortoir et le char k diner sont restés 

t bord de l'abime. Les dommages et 
pertes de vie sont peut-être beaucoup 

plus considérables que ne le comporte la 
dépêche télégraphiq ue qui est contrôlée par la 
compagnie du U. p. R et on sait que les 
compagnies de chemin de fer font toujours 
beaucoup d’efforts pour que les accidents 
sur leur lignes ne soicut pas rappo 
public. 1 >an.s ce cas-ci si on a laissé 
cette nouvelle il n 
□ant qu’elle serait

Pardessus im 
prix de la man

Block Howe, rue Rideau et 
393 rue Cumberland. ontréal.

Christian & Ciepossioie. une des 
is avancées par M. Uahcnsly jet les 
rs du mémoire est qu’au lieu n’a 

ques eu Amérique appartenant à 
enaque nationalité des émigrants on n’a 
que des évêqui s ir andais dans les Etats- 
Unis qui ne nomment que 

i, étrangers total
•iva alors 

«lent leur foi
ues so mises auj Saint Siège 

»mabondamment les lieux poiule 
M. Cahensly a eu plusieurs eutre- 

rdinaux Simeoni et Ranipolla 
oup de gens 
Au Vatican

LANDRY & AT Commorcants de Charbon.
UT T) CT OAXnT A.2L.

Mo

ismCHARLES A. MARTINPLUIES En li’linrs «Iu ('ttmf'ine

t, Ottawa,

des curés irlan MARCHE DE DETAIL udais
des é

à la langue 
le» émigrés

DENTISTE 
Salons transportes au

No. 94 rue Queen
Vis-a-vis l’Eglise Domini

H..«tes émigrés, b arri 
catholiques per 

Les statistiqv
$ Oth 8 Ota

9 UU à i 2,U0Foin No. 1 la tonne 
o No 2 la 
Foin prcané la tonna .... lUOÜà 12,00

Walker, McLean & BlanchetÎe^ neRéjouissent le ciKur du man, mais 
décourage souvent le marchand. "Y -

jour sont plus fortes que pour avril des 
ans pas és. Je m’y attendais, je m’é, 
tais préparé.

prouvent 

vues avec les cardinaux
lonn 1 ......  8 UU à U,00Pas

A V OC ATS,Les vente- du mois, jusqu a ce à cet égard et a intéressé l>e&uco 
influents au succès de ses idées, 
même, cette question donne l>eaueoup k 
réfléchir. On croit que ce plan fut conçu 
ou au moins conseillé par un* groupe de 
catholiques de» Etats Unis. Mettre un tel 
plan en pratique disent quelques-uns, serait 
d’une mauvaise politique. Les divisions 

pourraient s’accentuer 
davantage au moment où le p*pe désire 
ardemment l’unité et l'harmonie. Dans tous 
les cas il est bien certain que le pape ne 
prendra aucune solution avant d’avoir 
consulté l’épiscopat américain.

Un lot de chapeaux en feutre pot 
et garçons à 25cts. R. J

AMERIQUE

NOTES TÉLÉGRAPHIQUES 
—Rochefort et le sous préfet Isaac 
t de se battre en duel.

— Une démonstration anarchiste a été 
pêchée hier à Pal is par la police.

—Le gouvernement américain s’est dé
claré prêt a amender le bill McKinley en 
faveur de l'Espagne.

rapporte que Bismarck est souffrant 
et qu'il ne prendra pas son siège au parle
ment avant l’automne.

Avoues, Solliciteurs, Agents L 
taires, Notaires, Etc 

No. 34£ rue Elç/in, Ottawa

Parlomen
Reaux vertes No. I......

No. 2........
“ No. 3........

Suif fondu la livre...,

DE {ORCft
laB FÏÎR

3 5 J 4 
0 00 à 3 
0 00 à 2 

. 0 09 id

Çî-A. ZMZ’-AIMITTSZEJ
(K

de surpre- •
u,.)STOCK LARGE, CHOISI ET 

(BIEN ACHETE, PETITS 
PROFITS ET VENTES 

RAPIDES

BRAYAIS m# i ra i-hn facile , lu tan an*.
y a»
de ueaucoup atténuée

entre les catholiques WolffsACMEBIackmgperméable pour hor 
ufacture. R. . ■mines aux

CONTRAT UE LA MALLE|V lANDB» 

Bœuf par 1ÛU livres ....

Mouton..................................
Veau......................................
Porc par 1U0 livres 
Saindoux .

ÜV,: Il MM OIM* UK T 11 M 
V4JI IM Kl. I N 11 SI 1IIIM 

n» L arr 01 eer rai
6 50 à 7 60 
0 00 à 0 OU 
0 ( 5 à 0 10 
6 50 à 7 50

..........  0 10 à 0 11
Produits d* la Fbbmi

Les journaux anglais et le ‘Canada’ hip i
r'- J Î3

SOI III K «>l ■* HUI EAIII.K 
•I le Knfam*.Bin 1 loy i»ai Ica 1I0111ur enfants COMPARAISON DE LA MATIERE A 

LIRE
Le» journaux anglais de la ville exhilient 

dan» leurs colonnes un tableau indiquant la 
quantité de matières à lire publiée durant la

Si on tient

Cela satisfait également l’acheteur et le 
vendeur. ‘ Le temps est l’argent ” 
mais avec de I on nés marchandises à 
des prix corrects il n’y a pas de temj^i 
perdu (pas d’argent) en achetant un 
Bonnet, Chapeau, Plume, Fleur, Ru

jEHK-^aONZ V rur trm
■

DF.S SOUMISSIONS cachetées, 
adressées au Mail’. General des Postes

o ZDLINIMENT GÉNEAu Ri seront reçues a 1 fttawa jusqu'à midi le 
Vendredi, z 1 VIai 189t. pour le trans 
poit des Malles di sa Majesté, sous les 
conditions d’un contrat 
de quaire armer 

t revend 
North Wake fi 
Juillet proHiî 
en voiture < • >
OU deux chr van

compte des clichés, qui ne 
e de la matière déjà publiée 

Cana

Beurre frais, pain...........
Beurre frais, crémeries. 
Beurre en tinette...........

0 25 à 0 50 
0 20 à 0 25 

.. 0 20 à 0 25
Oeufs frais, la douz......... . 0 12 à U 14
Fromage..,

35 ANS DE SUCCES
a UAku'ia Hr ni Tapiquf

n-inplaç.ml |

renferment qu
pir les journaux américains, Le 
.« a tête de la liste comme ioui 1

bans, Dentelles, Chemises de nuit, 
Chemise, Jupon, Corset, Blouse, 
Habits d’Knfants, Robes ou Pardessus

da est
journal publiant 

1 k plus grande quantité Je matière originale. 
Nos dépêches télégraphiques sont p us 
plûtes, plus sérieuses et plus suivit 

uu liées dans les

pour un terme 
fois par semaine.quand ces articles sont marques en 

chiffres clairs e que le système d'un 
seul prix est en force strictement. Ceci 
et l’effort constant pour | laire donne 
co fiance aux nombreux patrons qui 
viennent en foule chez

al!.
a commencer le 1er

urnes quo 
anglais «le ........... 0 11 à 0 6 te Crésssé» «k ëtrnérm ém 

mire à rOmU é» P0U ét 
Mmwiaas IstnUBBMtéM 

Brwsaàee, 
Mit 4au

L'ensemble de notre journal présente une 
idée plus complète des grands événements 
du monde entier.

journaux
URA.NS ; ran .port se fera 

nab!, trainee par un 
, au choix de l’entre- 

1 a suivre, sera via

Ecarts, Molettes, VcssIgOOs hiigorg«: 
nts de» Jambes

Du Canada 
Blé Manitoba No. 1.

No. 2.
Blé du nord No. 1 frosted 0 00 à 0 00 
Pois, par mi not.
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SLAND Home
Stock Farm,

Qrowe Ile, Weyne Oe., Mlefi.-I 
1AVAQ1 à 7AJUTOM, ~

homme, qui s’était donné la qua
lification de brigadier aux gardes 
du corps, est-ce bien vous, ma 
gentille hôtelière, qui venez me 
visiter Y

Le tantôme ne répondit pas ; 
mais il sembla que son bras s’é 
tait levé et que sa main s’était 
portée à son visage, à la place où 
devaient être ses lèvres, comme 
pour invit r son interlocuteur au

F'KTTfj Ts ETC* 19'du CA JS A 7> 1 j’ai l’habitude de laisser la clef à 
ma porte.

-^Eh bien ! qu'est-ce que cela 
me fait ? dit l’hôtellière.

—Pas grand'chose, je le sais,
| répondit on ; mais pourtant si 
j par hasard vous aviez quelque 
•chose à me transmettre il ne faut 

L’HOTEL DE FRANCE, a BIX)in | pas que vous soyez embarrassée 
pour me trouver.

—Soyez tranquille et dormez
bien, monsieur le brigadier aux silence et à la discrétion la plus 
gardes ! reprit l’hôtelière en fai-l absolue, 
sant la révérence et en mettant
ses jolies dents en évidence par c’est compris Je suis muet. Au 
le plus franc éclat de rire 
s’en souviendra.

Revenons au noble voyageur 
de la berline et à sa jeune 
femme.

Bryson, Graham & Cie. ABONNEME1S

UN MYSTERE i LE CANADA
'Journal Quotidien du S
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PROLOGUE

$ -Un An en Ville 

Du An par la Poste ....$«Nous sommes bien occupes !
Nos prix sont tellement à la portée de tous, que 

gasins sont toujours pleins Par suite d’arrangementsnouvea îx 
nosfclients seront servis vivement. Tout le monde est'surpris 
de voir des prix si bis ; pour de l'argent comptant nosjnanu- 
facturiers sacrifient la marchandise.

325 paires de rideaux de dentelle, qualité supérieure, jolis 
hé qu’aPleurs.

250 paires de nouveaux rideaux de dentelle, dessins tout 
à $1 00, $1.25, $1.50. Quelques paires à $0.50

100 paires de rideaux Stores de couleurs variées, clairs et ** 
foncés, longueur de 3 £ verges à 75 cts et $1.00 la paire. 4

157 pièces le mousseline artistique et de Madras, le plus 
bel assortiment de la ville. Fr inges de’toute» couleurs assorties.

Belle toile large et damassée à 20 cts.

10,000 de Calico1 anglais 1ère qualité à 8, 10 et .‘1 cts.
50^pièces importées de Ginghams pour robes à notre^uni- 

que prix de 15 cts. Meilleure chance que partout ailleurs.

25 1 pièces de nouveaux Satins Français, marchandises de 
premier choix, 18, 20, 25 et 20 • ts.

nos ma- f! Suite!
— Pour l’amour de Dieu 1 

■’écri ft-elleenjoignant les mains 
de la façon la plus câline, mes- 

vous demander

l'2eme. ANNEE >

—Allons î balbutia ce dernier.

Lettre (le lt<sieurs, je viens 
en grâce maintenant que votre 
souper est fini d’être bien sages 
et de rentrer au plus vite chacun 
chez vous. 11 y a une dame dans 
l’hôtel qui est malade et qui a 
besoin de repos. Elle ne pourra 
jamais parvenir â s’endormir si 
vous continuez votre sabbat et si 
vous ne fait* s pas taire les cors 
de chasse. J1 est tard, et vous 
devez être fatigués après un»- 
journée comme celle-ci, et vous 
11e voudriez pas non plus me fai
re du tort vis-à-vis des voyageurs, 
n’est-ce pas Y Allons ! soyez rai- 
,'onnablcs 1 11 est temps de se 
coucher

— Hum ! hum ! répondit le 
grand jeune hlotul qui avait por
ter le toast et qui paraissait être 
le chef de la bande, voilà ce qui 

ppelle parler d’or, ma jolie 
hôtelière, et l'on ne pouvait choi
sir une plus séduisante parlemen- 
toire que vous. Or ça donc, parle
mentons ! C’est le seul moyen de 
parvenir à nous entendre, et pour 
cela soutirez que je vous embras
se : c’est l’usage avec les parle
mentaires.

— Qu’en savez-vous ? reprit 
I1 hôtelière que no manquait pas 
d’aplomb.

- Je suis militaire, garde du 
corps, si vous le pré ferez, et d<» 
jilus brigadier dans la compagnie 
de Luxembourg.

—Oui-da 1 mais il me semble

oïl , mêm * instant, la vieille horloge 
du château de Blois sonna et fit 
retentir dans le lointain, par troi- 
fois, son timbre mélancolique, 
qui semble sonner encore au
jourd'hui le glas fut-èbre de la 
maison de Guise.

Il était les trois quarts après 
minuit.

Le lendemain, dans l’extrême 
matinée, lorsque le voyageur de 
la bi-rline se présenta pour savoir 
comment sa jeune femme avait 
jiassé la nuit et si elle était eu 
état de se remettre en route, ce 

De son côte, le mari était resté »e lut pas sans quelque surprise 
toute la soirée au chevet de sa ou il la trouva debout et habillée 
femme,et il ne voulait laquitter j bien qu’il f»t à peine jour. Elle 
qu’à une h ure assez avancée, était fort j'âle, et comme, après 
après que, grâce à l'efficace in- l'avoir baissé au Iront presque 
tervention de l’hôtelière, tous les paternellement, il la grondait 
bruits joyeux se furent éteints avec une tendresse et une dou- 
dans l’hôtel, et lorsqu’il parut cuur ineffables de s’être levée si 
bien avéré que chacun se livrait tôt, ce quil lui semblait une im 
désormais au repos La jeune prudence après son évanuisse- 
voyageuse était a ors p ofon- ment de la veille, elle se mit à 
dément endormi ; son sommeil fond reen hirmes. 
été it calme et paisible, grâce à Justement inquiet, son mari 
fatigue du voyag t du voyage et lui proposa de retar 1er sou départ 
auss sans doute a la position et d’envoyer chercher le médecin 
qu’elle avait j»rise. pensnit bien que cette explosion

En se retirant, le mari n’avait de larmes n - pouvant qu être le 
j<as manque de recommander • y mptôuie précurseur de quelque 
expressément à la femme d.- nouvelle crise nerveuse ; mais la 
chambrede venir l'éveillersur-le- jeune femme s'y opposa avec nue 
champ si sa maîtresse paraissait énergie singulière, 
éprouver le moindre symj>tôme —Oh I par giâce, s’écria-t-elle, 
de malaise, et de prévenir en! )o vous en supplie,quittons bien 
même temps l’hôtelier dans la 1 '*Re oet hôtel. 11 me tarde tant 
cuisine afin qn’011 envoyât quérir d’etre rendue auprès de votre 
incontinent le médecin. t unifie 1 J’étouffe dans cette

La femme de chambre promit chambre. Si vous saviez tout ce 
de se conformer strictement â ses u'! j ai souffert cette nuit Y 
instructions, et de veiller avec O’était comme un horrible eau-! 
une active sollicitude sur le 1 heraar. 
précieux dépôt qui lui était confié 
maisaussitôt que sa vigilan ene 
tut plus tanne en haleine par la 
double influence de la fatigue 
physique et du feu qu'on avait 
allumé dans la cheminée, elle 
laissa tomber sa tête sur sa poi
trine et s’endormit prolondé-

hwflm 
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miles below the

dessins, $1.00 à $2.1 0 meilleur marc Au moment où la quest 
le occupe et préoccupe 
jamais les gouvernemen 
peuples, Léon XIII, sentai 
ponsabilités qui vont pese 
hésite avant de 'lancer 
monde sa fameuse Encyc 
ces graves matière a.

Voilà quatre ans que le 
travaille avec ardeur, et 1’ 

véritable bibliotl

Cette dernière avait été défini
tivement installée dans la cham
bre de l’hôtelier et de l’hôtelière, 
en compagnie de sa femme de 
chambre. Celle-ci, après avoir 
aidé sa jeune maîtresse à se 
déshabiller et à se coucher, s’était 
installée, au coin du feu, dans un 
fauteuil, où elle détail passer la

nouveaux

F bsnntMhllT situated et 
6 the Detroit Hirer, ten 
■ neoenelble hr railroad and 
net fcmlUar with the locution ssny call at dty •Mm 

Osnspnn Sntidln*, and an I snarl wfll eœeeneer,SB
8 rail une

réunissant'.outce qu il a
dicté les résultats des r
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par lui ordonnées ou 
nellement, les travaux en 
Vatican par des hommes 
et des économistes de tou 
Léon XIU voudrais que 
qui tombera du haut de 
de Saint Pierre tranchât la 
indiquât la vraie solutic 
précisément à cause de c 
Encyclique ne ne lui para 
assez parfaite 
travaille, avait toute son 1

c
B.I!c/ï !TAPIS èsINIAssortiment magnifique et de bon ton de tapis. Les plus 

jolis dessins. L’assortiment le plus complet de la ville.

Avec <les prix raisonnables.
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tGO le Pape ne se ménage p 

d’autant plu» qu’il condiii 
grande quantité de

Léon XIII

s *
5
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cCC G’, si ainsi que 

le plus grand soin, tout c 
diverses Congrégations 
que» étudient. Dr, il f
vécu da s ce iniliieu p-> 

travail L

146, 148, .150, 152 et 154 Rue Sparks. t

SS.'ryri 35 RUE O’CONNOR. sL 5que 1 s gardes du corps no font 
pas In irut-rro.

—.Rarement, c’est vrai, sous 
notre bon roi Louis XVIJ ; en 
revanche ils so- t toujours près à 
l’amour, surtout quand il leur 
arrive de rencontrer des yeux 
comme les vôtres.

—Ah bah 1 EU bien ! monsieur 
le brigadier aux gardes du corps, 
nous verrons cela demain, qu 
vous aurez dormi. Holà ! Pierre ! 
Jean ! cria-t-elle en même temps 
apportez les bougeoirs de ces 
messieurs !

— Aussi cruelle que jolie 
reprit le garde du corps. Ah ça 
poursuivons : Une dame malade 
cela mérite considération, sut tout 
si elle est j une. parce qu’il y a 
tout intérêt à ce qu'elle se réta
blisse bien vite. Il n'y aura ja
mais trop de jeunes femmes dans 
le monde. Qu’en pensez-vous, 
messieurs Y

Toute l’assemblée se mit à rire.
-—En revanche, reprit l’hôteliè

re, il y aura toujours trop de 
mauvais sujets.

Puis elle ajouta :
—Cette dame est jeune, plus

quel immenseNous agrandissons 
notre manufacture et 

afin (l’alléger le déménage
ment nous vendons, pour argent 

comptant, à des prix spéciaux toutes nos

f
Chargée» de Vadmistrat 

te l'Eglise, les Gougréatio 
peuvent être divisée» 

catégories principale» 
s'occupent de la I*oi d <1 
celle.» qui ont plus spêcia!

leurs atl

$ m
—> J avais recommandé qu’on 

vint me prévenir, dit le voya
geur eu fixant sur la femme de 
chambre, dont les y ux étaient 
encore tout boulfi - de sommeil, 
un regard plein d’une tévéritê 
inaccoutumé. D/"X ü HH ü C? I

— C’est ma faute, reprit, vivo- Y~ 1 I rS I Pj |
ment la jeune femme ; ne la A
gTtyPa;L»fl to.ru. V.™ U FENETRES

femme de chambre et, lui faisant ^ ^ -A-4
signe d’approcher, il tira de sa T A T ATTOTT^O
poche quelques pièces d’or qu’il I A I I 1 I I ^ I
lui mit dans la main, puis il C9 XXAJ V/ kJJLJLJikJ
ajou'a froidement :

— Vous n’êtes plus au service
de madame, vous pouvez vous ; i 'B T * > ■ I ^ f

k f 1 I ^ H hr I n ^
La pauvre fille, tout interdite, | J J I ^ J | y ■ ■ I j w J

sortit de la chambre en san-j 1 1 ^ ‘
glotunt.

— Vous me trouverez peut- 
être bien sévère, ma chère enfant, 
reprit le voyageur du tou le pins 
caressaut et enveloppant s 1 jeune 
c «rnpagne d’un regard plein d’a 
raour; mais vous savez combien 
voir- sauté m’est pneieuse.
Croyez moi nous trouveiuns aisé
ment à l’endroit où nous nous 
rendons 1 s moyens de remplacer 
avantageusement la p< rsounu 
que j ai dù eu .gédier. Me 1 
pardonnez-vous Y

Le front de la jolie voyageuse, 
qui s’était manifestement assom
bri tout d’abord se rasséréna à son 
interlocuteur ; et ce fut avec une 
grâo toute caarmante quelle 
1 li.'sa tomber cette réponse in
génue :

— N êtes-vous pas à présent 
m >n maître et mon seigneur ?

Puis el e ajouta aussitôt avec 
sorte d’anxiété :

— Ri u ne no as retient plus ici.
Partons, mou ami partons!

Eh quoi! sans attendre mè îe 
la visite de ce médecin qui doit 
veuir ce matin Y

: c

Poste d’Ottawa poreonuel dans 
enfin celles qui doivent 
choses t xclusivement eccl 

distribuer les faveurs.
Pour féliciter la Desogi 

est liés divise; toutefois, 1 
cumulent e

Arrivée et Depart des Malles.,

Il pouvait è re alors environ 
minuit. La ville de Bois était 
plongée dans le plus proton I 
sommeil, et les hôtes de l’hôtel de 
France principalement devaient 
jilus que quiconque en goûter 
toutes les douceurs, après les fati
gues d’une journée consacrée a 
courir les champs et les bois, en 
l’honneur du grand saint Hubert 
Il y a même tout sujet de p us r 
que le jeune blond du numéro i) 
n’avait pas été des derniers a 
s endormir.

Pourtant, soit qu’il ne fût pas 
e icon? sulfisamment aguerri con
tre l'influence du vin de Cham
pagne sur le système nerveux, 
boit qu'il poursuivit en rêve u > 
dialogue désormais sans réplique 
jHHsible avec la g. ntille parle
mentaire dont il s'était si fort 
occupé dans la soirée, son s un- 
meil était manifestement agité ; 
à la lueur d’un reverbere allumé 
dans la cour de l’hôtel et qui se 
projetait d’une façon un peudou- 
teu e jusque dans 1 intérieur de 
la chauibr , 011 eût pu, à la gran
de rigueur, et aj^rès examen 
attentif, apercevoir vaguement 
au bord du lit la forme d’une 
tâte se détachant eu relief sur lu 
blancheur 111 .te de l’oreiller, avec 
deux yeux qui s’ouvraient par 
intervalles, puis se refermaient.

Tout à coup il se fit un certain 
bruit à l’extérieur, dans le corri
dor, et il sembla que la clef s’agi
tait dans la serrure, tournée eu 
divers sens par une main inex 
pérunentée Peu après, la porte 
gliss 1 ses gonds, et, comme elle 
venait d’ê re refermée avec b *au- 
coup de vrécauüou, un blauc 
fantôme apparut sur le seuil.

Cette fois, comme on le pense 
bien, les yeux du dormeur étaient 
restés tout grands ouverts ; il 
avait tr. ssailli 
pieds et s’était dressé sur son 
séant. Ce fantôme, que pouvait-il 
être, si ce n’est une femme i Cette 
femme elle môm 1 qui était-elle, 
si ce n’est l’hôt-liiére Y

Mal h ureusemeni le reverbère 
de la cour, place à une grande 
distance de la fenêtre, ne donnait 
pas assez de clarté pour qu iVfut 
fût possible de distinguer les 
trait» de la physionomie du fan
tôme. qui était reste immobile 
sur le seuil et comme cloué sur 
le parquet. Seulement on enten
dait sa respiration, qui était dou
ce, nullement précipitée, d’«.ù 
cette conclusion que le fantôme 
était plein de vi-*, et que la pere 
gnnation nocturne à laquelle il 
se livrait s’accomplissait sans la 
moindre ém tion et partant sans 
le moindre remords.

—Est-ce bien vous, 
ainsi bas que possible le jeune

v ama ,lu». •Fermeture.
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The E. B. EDDY Co.jeune que moi.
—Je gage qu’elle est bien 

moins charmante.
—Ne gigez pas! vous perdriez 

monsieur le brigadier aux gardes 
du corps

—Ai ons ! je vois qu'il faut 
mettre bas les armes, madame 
l’hôtelière ; mais ce n’est pas sans 
conditions, comme bien vous 
pensez.

—Des conditions ! des condi
tions murmura lhôtelière.Quelles 
sont-elles, vos conditions Y

—D’ahord vous allez trinquer 
avec nous, et c’vst un devoir cela 
puisque j’étais eu train de porter 
votre santé lorsque vous êtes 
entrée.

— C’est bien honnête à vous, 
monsieur. Acceoté ! Mon mari 
n’est pas là, heureusement, car il 
me gronderait.

Après que chacun eut vidé 
gaiement sou verre à la sauté de 
l’hôtellière de l’hôtel de France, 
celui qui s était fait son interlocu
teur en litre reprit :

—Maintenant, il y a une autre 
condition

—Encore ! oh c’est trop fort !
—.Rassurez-vous. C’est que 

vous allez nous recon luire tous 
et uu ch icun jusqu’à la porte de 
nos chambres respectives

—Qu’à cela ne tienne, mes
sieurs, • grand cœur.

— Lh then 1 donc, cYst moi qui 
cemmande le peloton en ma 
qualité do militaire, et nous vous 
suivons, ô la pertades hôtelières ! 
En avant, march'e ! et silence 
dans les rings I

C'est sur ces derniers mots que 
la bande joyeuse s’étant levée de 
table, s’ébranla, et.chacun s’étant 
armé de son bougeoir, se mit en 
devoir de suivre vliôt lière. Heu
reuse d’avoir à si bon marché 
accompli la mission assez diffici
le qu’elle s’était volontairement 
imposée, celle-ci se disposait a 
aller rejoindre son mari lorsque 
i'un des j unes gens, hortant à 
pas de loup de sa chambre, vint 
à elle dans le corridor, et, se pen
chant à son oreille, lui dit tout 
bas :

—C’est moi qui ai le no 9 et
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jLa Maison du BON MARCHE a l’honneur d’informer les Dames 
que son CatalOgfU a des Nouveauté $ de la Saison d'Eté vient dç. pa
raître, ut qu'il est envoyé, franco, aux personnes qui en font la demande 
Elle exoédie également, dans tous les pays, suv demande et franco, des 
Echantillons variés de ses tissus, ainsi que des Albums de ses modèles 
é'Articles confectionnés.

En raison de 1 accroissement constant de ses affaires, la Maison du 
BON MARCHE possède des assortiments considérable en : Soieries, 
Laiqages unis et de fantaisie, Toiles; Costumes, Confections, Chapeaux. Vete-X 
ments et Chaussures pour Datqes Horqmes et Enfants, Boutonnerie, Cljerqres, 
Trousseaux, Ameublements, Tapis, Articles de Voyage, Articles de Paris, Caqts, 
Dentelles, etc., et il est reconnu qu elle offre de très grands avantages, tant 
au point de vue de la QualitO que du bon marche reel de 
toutes ses marchandises.

et vendredi....................................... ..
(Billing’s Bridge, Stewardton.................
iCummings’ Bridge, Robillard, Orléen
6 man’s Bridge................
■Archville, Otttwa Est.................
iMcrivale, City View et Jockval 

et samedi. .

—A quoi bon, puisque je suis 
complètement remise Y 

Buis, ouvrant vivement une 
fenêtre en souriant à travers les 
larmes qui perlaient encore au 
bord de ses paupières :

— V y z, ajouti-t-ell\ corn ni 
le soleil se levedans un ciel sans 
n ia«rea . Nous aurons encore 
aujourd’hui uu temps s iperbe.

Gomme elle parlait am i, l’une 
de ces lourdes diligences qui, à 
cette époque déjà bien éloignée 
d 1 nous désservaieut toutes les 
grandes routes de notre pays, 
venait de s’arrêter d-vaut 1 hôtel 
de France et un voy tgeur que 
l’hôtelier eu personne accom
pagnait avec un garçon porteur 
d’u 1 fusil dans son etui et d’une 
valise de voyage se disposait à 
monter d ms lé coupé

—»tih bien, 1 hôte ! s’écria en 
lui frappant familièrement sur 
l’épaule, le voyageur qui n’étau 
autre que le grand jeune blo d 
du no 9, que fait d me votre f -m- 
me ? Est-ce qu’elle dort encore, 
la paresseuse ? C’est bien mal de 
sa part de u’être pas venue me 
dire adieu.
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